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D'importantes modifications seraient 
apportées à la loi sur les noms de fa mille -Dt'~ n:od1/icafù111s as.~c; sensibles 011! té~ à d'autres li111g-L1e~. ('~s tenni11aiso1'~ i:>ont 

· · 1· , - l, 21 d re111plac~<'!o0 pttr I~ n1ot oglu. 
elé appor/l'CS aux nr 1c1es 1. 0 et c Art. R. ()n ne peut rontinuer à rorl1'r ni Fe 
1'1 /01 .sur ft.•s l/Of/JS ,/c /tllllil/e. Les llt'T· t~hoi~ir flCK no111s tels que 4\ruavL1d o~lu.J\ur1l 

. . ; · . . ·, · -; . -1 oglu qni d'une rRi:i)ll généralP 1l~signe11t Ullt 
s1011s doruncs {f(t! .Sll/tf par 11os con/rr.1es autr(~ uution, 11i Çerk('-, Jl;.:=;au o;?-•u. Roj111tk 
du 111nti11 so11/ asse; tliverge11/es. Suivant lhr.nhim ojllu <_1tti se . rat!a1~h~nt à cl'autrl~s 

, 
11

. .
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, · .1 d' . 'P' . 11a.t1on~, 111 zou, gratuit pris fi autrl1s languc-:i 
Je ·'" 1\'et, / s at11r111 une sun 1e re<- . ~ 
t1fii·ati~11 d'errt'l1rs qui Sl' seraient gli>- Il Sl'mblc ."ue, :_Jans Je nouveau libellé 
.\Pes dam Je te.rie iks dits articles, lors de Io 101•. I Otl. 1 n ele supprime el 
de leur pub/ic11tio11 par le journal o//i- remplace par le le.lie suivn11/ : 

,\rt. 7. Les no1ns indir1uant de~ rac-t"s et des 
ciel. Par conlre, le Zo1nnn parle tl'une nation,._ étrangères ne peuvent être pri~ con1 
rt1t•ision, i;se11/iell' des tex/es. 1ne 110111~ cle fa1nille. 

SOIR 

DEPECHES D~S AGENCES ET PARTICULIERES 
La dénonciation du raité B Washington 

~ 

LB lapon dEmEUPE prÊt à conclurE un accord En vuE dE la limitation 
au minimum dEs armErnEnts naual Et de la suppression 

des armBs off Ensives 

L'accord franco-italien 

Il pourra Être signé 
lors du voyagE 

à Rome de M. Laval 
Paria, :as. Les journaux publi.,nt 

de nouveaux art!clea au sujet du pro­
chain voyage de M. Laval à Rome. 
Ce voyage, diaent·il1, confirmera l'ac­
cord italo-frànçaia concernant lea 
questions particulières intéreuant lea 

l 'oici <'Il /oui cas, voici quelle étai/ la l 'arl. 8 aboli : par contre 011 a i11 lro-
rJt!nclio11 primilive des articles ï et 8. duit dans la loi l'i11terdiclion s11i11t111/c : 

Washington, 30 - Hier à midi a eu caine poor les pourparlers n~vals pré· I rantit avec succès l'égalité de la 
lieu la dénonciation officielle du trai- liminaires présidée par rJl, !'llocmao Da- curité dans le Pacifique. 

•'· i deux pays et lea problèmes européena 

Art. 7. On 11e p~ut c·ontinucr ü porter ui .\rt. R. ()n nt pr!ut ni ~e choi:~ir ni porter 
('hoisir co11110f' nont cl<' fa1nillc Cl'UX qui s0 <'OTUllH' nont de fn1uillc de!'! no1ns d<' trihu~. 
t,..r1nin~nt par van, of. vi 1't i1·, i~. dit=:, pulo~. L'or/. 21 a /rail au 11on1 t!t.• /an1il/e 
nki, zarlf', 111a.nclnn111, vek·d, bin et se ratla· 

té de \Vashington. En remettant au vis a quitté hior Londres. 1· M. Vinaon, président de la coinmi•· 
déparlement des affaires étrangères L'impression à Wa hington sion navale du Sénat, a exprimé aee 
le préavis de ~on gouvernement à Washirgton 30 A.A Uo ~rand reg · et regrat,s pour cette ~éuonclatlon et il a 
ce propos, l'ambassadeur M. Saito a est B•prim•) da,. les milieux gouverno-1 dit qu 11 est néceseru.re pour la eécuri· 

t·hent Î\ 1l'nutres 11:ttion·1lite~. - Il 1•n est .tr- (/t!. la /erntlll' 1nnriée el tle l'en/au/. 
1nt>111e des tcrnlina.1:io11s Pt •le n1ot!-\ P111prun-

.....:._,.c...~~------·----------~~~ 

LB conf lit dB f rontièrB 1 Les bolides 
:\Ille Héscina, .. ·enait de quitter !:'On travail 

• é I' · 'ï .bl 1 mentaux à la su>le d la d"no•ciation. té et la défense des Etats-Unis que le 
expn'.11 espoir qu 1 sera posst e du traité da Washington On oslime que' coeffieialnt de 5 5 3 soit mentenu.La 
de signer un n~uve1 a~cord durnnt J col ta dénonciation pourrait avoir des limitation des ~m~ments naval• eat 
les deux ans qui nous séparent de effets indésirable3 sur la situatioo go· nécessaire da.us l'intérêt de la paix a 
l'expiration du traité. 1 ""raie du désarmement, a;outé M. Vinson qui a exprim6 l'ea· 
La thèse officielle du Japon Selo~ le. point de vne américain ia poir •1u'ttn accord Interviendra au Entre 1:1 PErSE Et l'Jr:tk ~~~~n~~~~~~;~~!~'~.~~;~~r~~~,~~t rp~~!c;~·:~~~:-

" U to du chauffeur Diran. (lri~ve1nent bleR!'Ô cllt• 
a été concluite l\ l'hltpitnl l lu!'(Pki. J_,f' <'haur-

L'arrivée à Ankara du 
ministre des affaires 
étrangères de l'Irak 

Ankarn. 2'J A A.- S.E ~uri pa~a 
minislru iles affaires étrangères du 
l'Irak, ncro111i,1 gné do son secrétair.l 
particulicl', o't arriv6 ce matin ù An­
kara par un "·agon gpé('ial attachU ù 
l'express. 

Lu mi11ioll'e de,; affair~,; étra11gi'l'CS 
du l'Irak fut salué .'1 la gare par Io 
J>r. 'l'clfik Itii~tü ~\ras, n1inistre dos 
affaires elrangcrcs, \1. • 'uman ~l~l~­
meneo1rlt sct·rt-tairo génPral tlu 1111-
nisti'•ro...., des affaire~ étranuî·res, les 
hauts foncli<..111111\'<'il du "minisli•re 
ainsi que par le ministre de l'Irak Pt 
Io haut persomwl ile I.~ I~gt~tion .. 

Lo ministrn dl»; affaires utrangt>res 
de l'Irak est deseondu it !'Ankara 
Palace uu des appartements lui 
été ré~erv(•s. 

K uri pa~,1 a , j,1 tt\ dans .la ~alinue le 
llr Tevl'tk ltüslÜ ,\r;lS qut lm a rendu 
sa vbitc. Il a tl~jeun-3 ensuilP it l'An­
kara-l'ala1·v dJns l'inlimitt'•. 

• • • 
.\ la Mllto tl'uu di!férnml frontaliur 

~u1·11i c.~ntrf• IPs df?i1X pny::>, nos voi­
sin;-: ta 1•orr;o Pl f'Irak, le gouvcrne­
menl tlLl Ba"d id s'était adressé à la 
8.IJ .• ·. pou~ rn demander le rt'.·gle­
menl ;, I'urnial>le. Le Conseil, donnant 
suito h ,. ·110 oollil'ilation, les deux 
goU1·crn m0t L; ont choisi leurs d(•l•'-
~u~s. . . 

l/lrak "li'·oio ù (;enève !-\Oll n11n1~­
trn des affaire•,; 6trnngi•ros et la l'erse 
son l'résid('llt tlu Conseil. C<'s deux 
hommes d'Etat EP sont mi~ en routo 
et c'est Ir minblr.i de; affai1 es étran­
gères tk l'Irak riui \'i~nt d'an·içer on 
Turc1uie; il swa sm1·1 dans quelques 
jours par le délt1gué de Ja l'erse. 

011 suppo.11· qu'ils prieront 110/re gou­
z1ernt.•n1enl tle s'e11/ren1etlre. 

ft'tu· a t'té arrl·tt~. 

1lol't subite 

lla~an, un a;Jol~~rf'nt do dix-~<'pt anFZ, t>tait 
arrivii il y s. nn~ iliz1inc cle jours de sa pro­
vinC{'!-1 et t•t:.it P11tr1• uu 8Crv1ce d'un de i-es 
co111patriot('F1 1 katnyt"ri de- son état. 'l'rt>s actif, 
il ~(' levait toujo 11'-4 rle bonnr heuri~ pour 
ouvrir la houtiquf'. 

()r, Wer, en arrivant, I<' patl'on et .;e~ con1· 
1ni!-i, trouv~rc11t lf'ti ,·olct1' clo:;. f)n a\•ü1a la 
poli1•e. IIns.!llan (.tait n1ort, danH !'oa lit. ()11 n 
i>~1\'oyë le cadavre :1 la 1norgue pour· l'anlop­
~1c. 

Ecrit sur de l'eau ... 

. 1 dénonciation eet nue mosure très gra- cours des deux années devant s'écou· 
Tokio, 30. A A. Dans sa déclara· 1 ve car elle détruit le système qui ga- ler avaiit l'ex11iration du dit tr&lté. 

tion relative à l'avis de dénonciation 
du traité da Wahisgton, le porte pa­
role du ministère des affaires étran· 
gères japonais, après avoir rap11elé 1 

les efforts communs déployés au cours 1 
La riposte dBs Etats-Unis 

-">+..-

des poui'Parlars de Londres eu vue de · L 1 f 'd bl 
la conc1us1on d'tlll nonve1 accord 1iava1. a p US orm; a E m1mada QUE l'histoire navals ait CODOUB 
a expoaé las principa3 sur lesquels un 1 • 1 d 1 p 'f • 0 • t 1 
;;:~~e~q:!!~b::::::v!.~ :fondé. Ces 1 EVO uera ans L~C!__!_QUE PIED a 

/. Hta111 do1111è le dévdoppemmt ex- 1 San Pedro (Californie) 30, A.A.- Au moment même où le Japon dénonce 
/rnordi11nire des navires de quare, des 1' le traité ~e ~asl.1ington , des plans de manœuvres nav?les. américaines sur 
e11q111s nirh•11s el d'autres armes de une échelte Jamais encore atteinte ont été ré\·élés par 1 amiral Reeves, com-
yuerre, ftos traites nm•a/., exisltml qui mandant en chef c.le I~ flotte. des F.tats-Unis. . . . 

. , . . . Ces manœuvreJ. dit l'nm1ral r?eeve~, auront heu I'cté procha111 dans 
reco1111111sscnl / l/legt./11e des mme111<·n/., tout le Pacifique E>t, allant presque jusqu'aux eaux orientales et couvrant 
ne P<'U<•eut /'lus do1111a fil/ Japon la se 1 cinq millions de milles carré~. 

l'11e d1111 11hu hil'11 .t1aude. Que/1J1tes 1>011., /1111- rnrilé de defe11se 11a/101wle et pour cet!<'! La flotte représentera, dit-on, le plus grande et la plus puissante armada 
1t·11i/.,. Cinq 011 si.r ,·,111~e.ur.\ aqréablt!s. Quelle raison le nouveau trailt! tlevrait reposer jamais asse1nblée sous un con1n1andement unique dans l'histoire navale. 
doua 1•isio11 f E.11-a '" pt111e 011 111 ndqe qui 11011 sur le principe de ce coefficient, mais 1 Elle comprend~a 177 navires de •UrfacC', 477 app~rcils aériens, le ?i.rigeable 
/rappt· douce111e11t aux i•itres ,:> Q11'il11ptJrle. Ici 1 naval cMaconn, quutrc bateaux porte-av ons et 55.UOO hommes et off1c1ers. 
011 peut 1111rguer /e.1 1111empirie.< ! sur 1111" formule de pla/onrl commun La flotte sera divisée en trois sections, avec les îles Aléoutiennes, l'île 

Q1111trt wra/011.1 1•wtr11;, d11 plus pur <rist11/, pour les ar111e111e11/s ti co11se1ver. Midway (Alaska du Nord) et Honolt•l't comme bases respectives. 
remplis d'élixirs nw//it'olore.<, ,.oas .1011rient. lt• 2 -Co11fcrmé111en/ à J esprit de d,-,,m·- Les départs pour ces grandes rnanœuvres sont fixés au 3 Mai prochain. 
a1111t tendre <lu •Bt'yendik,. l 1011s ravit. Ler pt1il- lflf!lllenl Ct' pla/0111/ clevrail é/ft' /ïx,; lll/.\.~Î J 

cllt'S d'or tir /' • .filin LikÔ'IÏ• l.'CllS /ll.'ifil1e11r.(P11- b 'bl 

blififtf pro1.•i.'iôÎTt'l11l'll/ gratuite~. as (jlll' poss1 e. l Pas de cam1 s de concentrat'o 3. - Afin qu'il soi/ cli/fiâle / our 1111<' 1 Il l.11 Cif!llr,•fle t1pp1·/lt• /,1 hoi.'i.'itlfl t'/ ltl htii.\Jc'll 

er~~;; '.1:11~:;.:';,;;''.;~,•tse .<1111.< fin. A1111able.1 el 11ai;, ~:,'.~~",/~'.:~%~n~~~ 
1

~:~'.~:'':;:,~':~;:~;;;·; --

~:;;;,';:::~~11~:;;'~~;;~;,:"~;,;~,:,~·;;~~;~~'.'f~;::~ ~~~~,;~;:;;,,'.:;:,~:·,~z,i~et~;:v~~~~;~';ie:;; 11 n1' de 11' stes no1' res dans la Sarre 
mt's, /uire5, tu•e11l11res, fnnt1111J .•• On parlt 11~ /(111/ /aron draconienne el les ualion.s Ill' tic- 1 

. 
iti el 011 ell parh• /or/ bien. • 1 

0 11 parlait dt' /oui, héla.\ .' c·eJI /ini ""'"''"- z raieul posséder que cles a11nes tft;/111.si- ...... ~ .. _ _ _ 

;;;;;:; ,~;;~ ~;;'~/;;'~/~: )fll'/) Il tMru el l'Oll /Ir Vt'.~ {~~é;,:~~~~;~ t!e Cf!> prtllCIP<'.<, il ('.\/ Le plénipotentiaire de M. Hitler répond 
lh1s le pre111icr jo11r il ,\'t•sr érilJt' t'll 11u1//rt'. i111j1v.s.sible t/llt! le !fùlllrl'1~11e111e11t jll/'OllOÏ.s j 

A /'i11.\/11r ile.< f'llll'Oll<. /011/ le 111011</< 1fo;1 dbor- a1·q11iesa â la co11/i11ualiv11 "" /1t1ilr cil'. a·u cl1ef se'parat1'ste Matz Braun 
'"'"·~ .) 'occupc•r tic lui, rien que t!t lui. 

JIA J JJl 'IJ "'' 1111 t"llit:>ll~loup qui nirue bien la J l 'nshingto11 qui 1ro11 se11le111e11/ jJl'l"/llCI (/e 

sociélé dt., ht11n:11e.\. ('es! une bite adnlirabh•, 1elc11ir lt.1S ar111es offensives, 111ais tJllÎ .. ">•<•• 

lliPt' el 111/tl/J~1r11lt, 01•et· 

beauté. 
des ""1·r de toute admet la disparité des forces llQ/Jales Saarb1-iicken, 30. - La commission désir du Führei· et aux diepoaitlona for-

par l'adoption d'1111 système de cœffi- du gouvel'llement pour la Sarre d'ac· malles des accords intervenu•, ;'e Yell· 
.1fiJ11.üe11r t1ù11t• llAJ"/Jl'D. ,'fad11111e l'cultJrt!. • l' /' Il · d1 .r1· ' cte11/. ;1.1 011/re a oca/1011 un ,·oeut· cord,avec la commission du r>lébiscite, lorai à ce que l'action de• 61Lmen~ - Qutllt bcP1111e lurprist' ! l 'olre 11isile 11011.s 1 ., 11~ 

/ail réellt111e111 plaisir. 1:.-111re: d1J11t:. ·''"f}· ;1011J cie11t i11/erie11r. si qr~ntle1ne~11 au dt!lri-, a décidé qlt'o.ucune i·éception spéciale terroristes de tout genre soit enrayée, 
11"1u•t•: p11.~ di/ bo11.soir ti HA YOl'IJ. J'itt. tiiens 111ent de notre prl'S/1ge na/10110/, restera ne devra être réservé à l'arrivéee des 111ême s'il ne s'agit q11e de gens qui dé-

papa Ef tl. m ici. don nt la palle, 111011 tlfflOUr, 111on StJ/til.Co111· une source tle 1ntfco11/e11/e/11t'lll jJe1111a- traina spéciaux avec des votants. Les montrent par des discours enflam.· 
me if tst bta11 ! Reqarde= bien ses y111x. .v·est- nen/e el prcfo11d pour noire peuple. Ce dlscot1l'S et les exécutions orcheati·alas més leur peu de sens politique. 

_ +- n· pas qiiils 0111111 mème couleur ""e lts miens·' 11e fui que lorsque les autres puissances sont Interdits. . _ . 1 Ln paix de l'Europe, et l'etablisse-
1 t thénien du 1· our Je 1'11dor<. Ce.1111111 joie. l'oas uwe= f/lle r'e.,11111 ' '' /. tp I . ·1 1 · . d Le plénlpotentirure du cnancellar 1 ment de relat1·ons franco-allemandes Le col'r~~ponc an n - cmteau dt ce dier N . .v... 11 acce,1 ere11 as no re mvi a /Oil a 011-

nal Ta Seo/era A~t in[orm6 que le pro- _ 0111 Madame, c'est une bien belle b<'te... i 11er 1111 préavis co11ioi11t de 1er111i11aiso11 p~ur lia) SBa~·rek, 10
1 

"G,aulelter d(chef ré- 1 amicales sont des choses plus impor· 
sidont du conseil hellémque. M. 'lea,1- . .1 • • , g1ona ure e, soccupa, ans une t . . 

• • • 
Londi·H, 30. A.A. - L'Agence R~n· 

te1• se f&lt mander de Rome : 
Lea négociations pour un accord 

franco-Italien prennent forme. 

On croit savoir que M'1. .\\ussolini 

et Chambrun seraient tous les deux. 

optimistes concernant la conclus!on de 
cet accord dans un avenir prochain, 

de telle sorte que M. Laval pourrait 
le si~ner lorsqu'il 

début de janvier. 
visitera Rome au 

ie meurtriBr de Hirov 
et ses treize complices 

ont ÉtÉ EXÉCUtÉS 

Berlin, 30 A.A. -Du correspon­

dant de Reuter : Des messages 

de Moscou annoncent que Nico­

laeff, l'assassin de Kirov, ainsi 

que ses treize co-accusés,ont été 
exécutés 

• • • 
Naseau, 30 A.A.- /J11 correspo11t!t111/ 

de Reuter: 
U co111pte-re11t!11 of/ictel aw1011çn11t 

les li ô·tic11tio11s d1/ 11ota111111e11t : 
cl '11 groupe c&n/re-rél'oluti('llllatre s,·. 

t·rcl, Ollt/Jlt!I apparte11aie11/ le., tlcl·11se.s, 

lt.1c/Jerc/1ail i11lcr11c11lio11 ar1née t/'f;ïats 
clrnnqt•rs, et ,\'icola1,// z•ijtiait so11 
vml â U11i11yrad, 1111 rn11wl tlm111/<'I' 
don/ il fe('ll/ .1.0UO 1011/Jles ... 

Dans le parti fasciste 
1~011101 30 - Le cl•\)gilo d'ordiui• 

du serrélariat rlu parti, <'Il date tl'Au­
jourrt'hui, annonce c1ne par <lécision 
de \l. \lussolini, le L'on,eil national 
se réunira le ' .Jam·ier à Turin. 

Y prendront part : le 1lirPcloiro lna­
tionnl, le viee-secr«lairP des (;uf, l'état 
major des F. H. ''., le· fiduciaires 
nalionaux des .\sso ·:atio11< fascistes. 
A cette O<·•·nsion, hi crrt'ila1ro tu parti 
pas<era au revu1' les mombres de la 
hiérarchi~ !'t des forces f,1sci tes do 
l:!. province. 

Le manga! renvers8 
daris, au cours de déelarations qu tl - L'ue!Xtt! Que d1les-t•ous Ili! Hais c'esti d11 tra1Jt! que 110/re go1tl'ememe11t {lfflt1t1 une déclaration qu'il " pt1hliéc au- antes - est_-11 dit textuelJ~menl dans 
aurait faites au sujet des rappo1·ts et mon eu/a111! Co111111t '' l'11i11le !. Asseye'·vo11.1 d'agir seul en do1111a11/ ce préavis. La jourd'hui, d'une Interview accordée à les déclarahon.s de M. Burckel que li y• à llrtak··,y "" ancit•n yali amén1i:• 
des ron\'ersations turco·g.recs, aprèe dom. i<' <>ais i•o/f.\ raconter a qui 11011• "' arri- 111ts11re actuelle prise par le qouvemc- la presse étrangère par la chef sépa· lous les séparattst<'S ensemble dont les comme ahri t>0ur I•• rèfnll:i<'~ arméniens pr •· 
avoir constaté lu parfait~ entente l'i t111/ourtl'h11i. i\'ous étions sortis nous pro111tntr, nient japonais n'e.51 que le resut/al Io· ratiste bien connu M. Matz Brann. derniers restes ne parviennent à main- venant lie Yozgat et Hartin. Par1n1 r.cs l! r· 

1 0 ltS entre HA f/Jl'IJ, tir . . . • nitJ'tl, il 1 en a un, 1·e,·fik, qui M\•tait 1•-0uv(' 1 
qu'il existe sur tous_ e~ P 11 

>. _ l''esl 1111 '"l11t·nu, 111011 HAJ'!Jl'JJ. l'ieusici. g1q11e tle noire pol1/1que fo11da111e11/alt.1 M.Braun avait dit ètre en possession tenir grâce entre eux une certaine il y a qnel11ue:-o 1nois h._l'i~ln1ni~rne. !>~puis 
!()." d 0 11x· l'·""s.·, auratl a10. uté. qu_e 1 a- / · hé • . ,·1 "ta1't e11 \Jutte '• 1'11<> ·1111·1·· ri•••· ,. 1'••n 0 

" "' b t 1 111011 /1/s. q111 11ise la COl/C 1151011 d'1111 a11tre p1tcte d'une ordonn&nce otficielle secrète l'e• CO Sion que grace a des contes dans r ' ' ' " 
0 

· ' pa }<;ftÎlll tlC\'l'Ll évacue 1enl~ CS I.e~ 4uerelles t't:tiQnl fréquentes entr1· eux. 
cieux églises orthodoxes de t.a!nta HA llJL'D mongt ceci. mais il 11'aimt pas ah1. de11a11/ remplacer Je /raite de ll'ns- commandant de procéder aux prépara- le genre de celui qui vient d'être mis l.'autro m•tin, Tovlik avait allumé dernnt 
!JU'il occupo indù.inent et en n1emt: li d~rl dans /~1 fl1111nbre U. t·l)urhtr d~s 111ailrl!s hinglol1. tlfapour la.créa.tion:d1un camp de'cou- en circulation par M Matz Braun, à ~11. i·ha1nbre un bra .. ero 11lein de <>harhon. 
temps les immeul>las de rapport <{Ut de cwn.<. Il detesle l<l 11111siq11e. Ses fmts" qe.,- .Votre go11vemc111e11/ de sire fermement cent1:ation pour la Sarre. En outre, li propos des camps de concentration. - Tu va' nous asphyxier, >Tia "" eertuiu 

'l T Id . onsidé tes sont d'un i111irè1 patpila111, parall-il. . 1 · f . . . te ·t dé'. d l' t t t Kirln,. 
en dép~ndont J..l. sa arts c . - L'inll'ilablt radio l!/le·lltlnte s'est tue. arriver t, 1111 accott qut sertt Jll~le el e.z1s rai aa es 1s es \lOn enan D'ailleurs ttne population qui, com- Et 1l'u roup de pieù, il E"n\·o.ra rnnl.-r Je 
rerait ce geste C'Ornme très_ caraclé!'IS· - Apporte ta hnflt, llAJ'!Jl'O, nem ,,11011.1 équitable pour /011/es les />t1ffics inlt'- les noms da ceux qui devraient litre ma cella da la Sarre, a aubi 15 ana •m•n~al ii. tra\'•rs le• .scaliers. 
ti(1ue do l'omiti6 turco-hellemc1ue. · {' envoyés dans ces camps Cas instruc T.vfik prit fort mal la cho•e . 

• ........, ...,....,~ jouer. ressées el e11/iere111enl COfl/Orflb! â esprit · dura.nt l'oppression n'a nullement be- - X'R!ll·tu pas honte, s'écria-t-il... <'onunent 

J ll 11011s ,au 1na111tt11llnt proteger verrtJ el a:i- de t!sarn1e111e11 . 1 o,re go11ver11c111ent • soin. en v rit , de camps de concen-l // 
/ / d 1 \' , tions secrètes auraient été révélées · é é 1nes i enfants vont-ils E-e t•hauffer·~ 

,e ayra1n . Il 011/rt le ch. . .> / • Il . ' I . . . .. par un certain l:'ischer et dateraient t. t• ,.. . Et à l'appui de cette prott>stat1on t re5 lé»J· 
• • sie es ' ""qui" me nprcS a ua e, est prc /, malqré "' /erm111n1<011 du /1(1//e d l'é ù 1 C ·11 d'Et t S , Ia ion ..... ais ceux qui parlent de Ils· lime, il allongea à Kit•kor un lllRjl'istrnt 'o~f-• ~*"""' puis partager t1liet /111 bonbons tl biscuitf. . . 

/ 
e poqne o e onse1 er a pa .. t 1 ~ t 1 . 1, 1 te d 11 1 . é••'t ... , t . . .1 .. • 1 de J1'ashi11glou a po11rsu1ore atit•c e . es no res ou .1.on va 01r ex s nce e P c" c1n1 ..... 1 ev1uen111u•n 1111)111~ JU~ti u'. 

Lo d1recleur des Culles a1·1se que a us"""" passent. HA l'DUD e<t 1011jo11r.1 /a. 
1 

. ' . . . noil dfrlgeait les 01·ganisatlons dn 1 parellles listas méritent d'être a e- Kirknr ripo,ta, fort de l'appui de •iuelques 
nuit de jeudi est « Kadir Ge.cesi ~ et Fatigut, if es/ <'teni/u sur le plus beau fauteuil. 111<1/le :elc les négocta/ions tll/llWles parti national-socialiste daus la ré- , ' PP 1 mi sin•. Tevlik. se voyant en rnfériortté, a'ar­
dimanche procham le premier JOUI' Nuis 011 parle de fui, encore et 1011;011rs. On nt avec les autres p11isst111ces. loin de f/Oltr- i d 1 s M Bü k 1 é 1 lea â i·endi·e compte de cette vile pro· ma d'un couteau et en décocha deux coup• à 

' . , . d .1 . . d' t 8' on e a a.rra. · rc e pr 0 se pagande lléparatiste devant le tribu· Kirkor, l'un au bras, l'autre au cùt>\. Puis, il 
du Bayram. porlt que de lui. rtr 1e mom re uestr c:ugmen erses or- à oe propos que, d'après les déclara· al d léb' ·t P L i-x t -

616 
prit la fuite 

lire e11 quatrième page le remarquable 
discours prononcé à J\utahya 

par .11. Receb P<ker. 

A bonne école ... 
l.r t1·ibu ial de. aix a.}:t.llt à statuC'r sur le 

e.rts 1e ln ft1n101e llnyriyo llPl'USéP d'apprenùrC' 
ln mendic1tft nu.· e:1fanls dont elle i;'entourait 
J'a conclnmnue it t.) jour:> de prison et les 
enfants ont été li\"té:. à la ~lunicipnlité. 

l 'h d d'p t t•I ar · , , . n u l' isc1 e. 1· .. o ... men cea • ... . • - eure 11 <. ar ' m·ce. memenls, le Japon veut ,avonser la tlons de M. Spaniol, le dit Fische1· a' t t ti llè t On n'a pa• tarde à le rattrapper, Kirkor a 
- Au revoir. Nuci. Au m•otr HA l'Dl'D. cause de Io paix en établissaf// un pri11- inventé de toutes pièces cette légende men a seron par ou remen sur· été conduit il l'Mpital <Io lkyo#lu, 

Clletnin /aisanl, 1111 inlilne de la 1naison 111e • veillés après le retour de la Sarre à 
dit: cipe de c11011-me11ace>etde no11-agressio11. n avait été exclu du Front allamnnd l'Allemagne .. , 

- Rieu 11 faire ! s; i•ous 11 •ni111e= pa.- tes en supprimant 011 en red11isn11t de façon po11r d6tournement de fonds et se tro11· • 
chitll.\, nt Je dileJ pas. Et .\urlout 11;: r~p(l11Jsl'z draco11ie11ne les ar1nes offe11si11es tle vait sous le coup de poursuites jndi- • 
jam111s 11.lrtJL'/J d'un qestr brmq11r ,- "'. 1w1s guerre. C'est ainsi seulement 111•1111,, ciaii·es.. Stuttgart, 30. - A partll' d'aajour· 
perme/lez m<'m• pas q11dq11e pr,,pos dJp"1i5<111/ d paix dura/>le pourra <'Ire élnhlk sur La rémcorporat1on do la l'églou de la d'lmi et jusqu'au 13 janvier, date du 
Jou ff!ard car nos anris r1011J rr,c•vraie11I t•11s11ite b l 'd S:a.1·re à l'Allen1agne, continue M. Bfi.:1.•c. plébiscite dans la Bai·re. le poste d'é-
che; eux tour c1l111111e 011 re1oir un cllien dtuu li/le a.se so 1 c. kel, et l'oxécntio11 de l'accord de ga .. 1 n1iss1on de Stuttgart fera entendre, 
11111•i1/li>e . .\!di.<""'"",. comme 11ou., te /11i,lcw.• Le dépar~ de Lond~es. rantie est 1me question au sujet de 1 connue signal annonçant les moments 
nnq11àe, r'est fi11i, il 11e faut p/11.< ,. pemer. de la délégation américaine laquelle M. Hltle1• est seul re•11onaa- da repos, les premières notea du 

VITE Londres, 30 La délégation amérl- ble. Pour ma part, conformément au j Chant de la Sar1·e. 

La premièrs neige dB l'annÉB 
Alnr:i ttne 1'11.utrt> jour ,J ~rele tt!tcrnait av e 

IP" Pc-lair1•ic!ll, hi1•r noll"' R\"On "li l·t p1·f!n1iÎ'r• 
11C'ign ;.. l"ta.nhul. 

IA' th,•r1no1nt>trH qui l1narqualt le 1naL n 
à 7 hrnre:; J de~réfl est tlcscenrlu à 1 degré et 
112 à J-i hrur~"· Le \'t>nt R soufOé •lu ~ord à 
tO 1nètrcs à la seconde .. ~i le- froid continue, 
il est probable ctu'il n<'1ge aujourd'hui. 
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1 
Par un trio ••• 

A la unic1palite I ' ans es mwurs, mai~ pour ne pas 
, donner lieu à des malentendus, préci- Par une nuit d'été de clair de lune 

olutions L'histoirE 
LE cours dE M. Mahmud Essad 

Il Est "tout à fait stupidB., dB 
croire quB la gusrre pourrait 

ÉClatBr sous peu 
l.a lutte contre la .mendicité sons 4 ue nous désii·on• que garçons Par un bai:;er ... 

-·-· Le nombre dei mendiants, prti eu et tilles reçoivent dans ce domaine la Par des ,·hansons profondes ... 
. 'nu. donnon• ri·apr<S un resumé ,Ju 'our• j a ~Ut'• L'$ d la Héwlut1011 turque on) flagrant d61it de mendicité et envoyés même éducation' de fa~o11 à forn'ier Tout cela s'unit dan• ce t1·10 ot l'on 

t~n jeudi gur IR. H.ô•;olution pnr ,l':lncien 1111 lnl3 a.~t 1>lus tard le• d1 1.1il~. à l'asti<' des pauvres, s'est. sensible- ainsi une bonne génération1>, 
t d 1 l 

'l '! " u L' 

1 
• 

1 
1 t 1 1 1 d pourrait bien dire «Pllrim trio. " 

ni~ r• e a Jl!,•. 1c111 ...1 • ~u1ni:i. ~:il1! 1 ..ian• a .lr· 1110 lois d'aiout~r irntn~ùiat~ineut '~',('Il , acrru t uran e mois ~rnier. _ • • • 
••11• de• conf•,ei•~•• ,;. 1.l •m•r•tt... qui> la I{ •1·0Jution tur4ull a r"•pect C ust 1à un~ conséquence clo la sur- L'l'niou dew Damei T111·4ue1 donne Car ce n'est pas •eulement dans un 
l' "<?US ~dl\Ol ll5 rur~el ldntus llOJte clo~frs les <'Ollditions •tratGgiques d'une ré· vedlanc:e li'<'". acttve ex,ercée. par lu~ pour la premiàre foiii à Istanbul, le 10 r:~: ~~i~:~~:~~~~s::'~~~itql~ot~:~~~r~~~: 

'. au1ou1 nu ~s vo u 1011~ . es ( 1 u- çolullnn .tnns l'acception du terme. agents m~n1e1pamc li au.t dire au~s1 .Janvier, au «Da~icilik: Klübü» Lie Tak· 

L'opinion du général Smuts 
A un banquet dt' l'Institut ries AC­

fairo~ J ntemntionales, le générale, 
81nuts a p.lrlô ctrès ouverte1nent», 
a-t·il dit lui-1111'mr. do la situation in­
ternationale a..iuello. 

1 ente. nat1ow1 mtéres,ant 1 h1,to1re du ' '. . •, 1 que certnms mendiants tros JUIOUll: de aim (Cluh dei montagnards) un con· se. C'est aussi ici, heureusement, dans 

monll
a ll"ns 

1111
e le·on pr'•éd 

1 
te r Et<O sw·ct1s dn la h~volut1on lur- 1 • 1·1 .. < • d. "d 11 , • 1 . . . . . ce monde de misères·, ici, dans uuel-•· • ~ cc "1 ~ , . . • . em 1 rn1 t~ 111 t\t ue e en de, se n1s- cour& cuhna1re avec un iury 4u1 dé- " 

parlant tl<i la tratég1e des r'voluttons qu constitaera nn exemple notoire sent l'Onduire \·olontiers à l'asile des d . 1 que~ âmes de choix, dans quel4ues 
nous nvio

11
s soulign~ los points -s .

1
'. µour toutes le. Luire> nation· .. \ueuno I paunes en hil•er 1 a propreté 1 ~ ce~ner~ ell P_rté"<. t ~". c,f~cou~i iera ûme1 artistes où les plus belles choses 

tinls •uivllntij . nllt'on dan l'histoir~ des ruvoluti-;ins noui-ritun• saine le· roi>os ass~r6, iibu!vdi 
1 

urn<i i .oir.te 1.r ... e gant 
8 

avec du monde nous sont versées à flot par 
' . . 1 d s est t Où . , au 1ir·1sos 1 ' • ri ge. ,Qii 1nv1 a 1011• ileron per11on- d t . t . li i-Ept r le temp•. u mon e ne.. . r ' ·e. x. ·lont ils jouissent dans cette institu· Il . es no e11 ravtssan es, mai,, ma iou-

' ',, . 1 
1 

J 
8 

1·1. • 
10 

t ·1 ., av ,. ,fes cl1!1il'ultes 1>arc1llt sa celles · ct f ,. ne e•. . . . . reusement pour quelques minutE>s seu-
-·--.~..,u " > u . 1u1~.n. 11 po•'' 1. , . . ,, . . 11011 sont autant o acteur• Ire• ap- Les ~Jauions !flll parl1c1pernnt 11011t: 
1-hura aboutir déf11111lvenw11t Io• queJ..J,ernlut1onl11rqueu~urmo11t~o:;. préciés par les gueux. Pé• p 1 lfôt l T k tl' p ·H·· lement 

ex1gencoi rl 111 rf.volution. Lor:;q te 1 ·~lll·-t 1 eoium~n·:·• son ~ctioii Ln surveillance ex11rc1•e en ville a tel 
1 ~é~e~~:~ M:xin~ ~b

1

~~ilal~rc Yo~- :. 
~-Avoir préparé l~ letTtt111 cla11• lu le Sl')rt ".u f<1yer tu~c demllnrail lll eu pour effat également 11'arrï.ter ou da;1 Tokatn' ~te· ' ' La salle obscure se remplit des a•·· 

li a '11e 1· t Il ''Lll 'I COllllù Pt li• du·11w •(llll IOUt<'S se~ . . . • • ,, . . om 1 11 e e~ •. . . ,' , ; . . . 
1 

i . ,· , 10111 au moms de r~duu·e dallij une Pour les charcuterie• : Dandl'llto, t·o1·rls précipitéi quE> le piano nous 
Au point de vue de Marx 1~~~ll~1~ 1;~~ ~~1 \~<"~{~~'.';iuiio~ 1 8 .~.~~ 1 ;;,: 111:~1JO;·tion de 1>0 ", l'afflux en. ville Bé~é~ato.,Schutte. 'l:ito., etc., . donne dan~les dernières mesures de 
.le veux maintenant vou• entr tPll,. d'nlinutir •ou. l'égidu d'.\t.itürk. '~"· T~r1tables bandes. cle men.d1anleH I at1s~erl9.11.et conf1~er1e11: 'Iokathan, Tchaïkowsky (op. 5U) où il laisso cle 

ile ln Commune cle Par
111 

tout particu- \ k , 
1 

té 
1 

t 
1 1 

t<l • ~:upf., qui v0na10nt en ville de~ Lebon. Par1s1enne, Gloria, Pétrograd, nouveau le violon et le violoncelle ra-
Jièrement RU \>Oint de vue Lie '.\hr< 1 uur 11 a !'"s .. ~1 ; 0

1
t> 

1
' téan 

1
•U camps et des villages cte tzigane& de Mulatier, High-Life, Haci-Bekir, Re- conter cette auguste histoire triste et 

· · · · · < ommu ee,1tre ri acllv• ~ (" a n vo !l· l·' b ·1 ul'et1 {> ur rel' •J er 10° fe1nm · b I ·1 Il 1-k· • ara e L'à e russe flotte ou11° la sui 
La Commune de Paris n'est paii ur 'I' . . .. 1 ••• ï 1 t' , 11 , " ' 1 "· o ~c 1 • es ce sma1 ·a .. 1, rhC. " v · m 

0 

• . . t1on m q e.8 1 1 0>a1 a• op ~e. ce 1 ·CI de ce genre, surprises 011 flagrant le: Cette belle âme toute de feu et tout 
:!~~;1~~111~11;tduc~:;:::~ 1~11" 1:u ~t:11: 11 t~~~1e aurnit p·t ôlre <'n dan

1
gcr. 1 ta'ürk prG- 1télit de mencticlté, on exige Ile leur !)Cours dedturc au "Héa~k Evin. amour et les iltreil sont pris dans son 

t
·r· . ' ' féra l'Anatolie N e gou•ernemant mati <1uand ils en ont un une d6cla- es cour& & turc ont te orgams6ii charme brûlant. 
t 1que uU terme. "t bl't il. A k:ir l'1i 1 ' . · ' · au• Hal'· E 1· de Be~o"lu 1'ls out . . , sen ' n a. o prnpagani e r t1on l'mnmP quoi elles ... ne réc1di- .. v " ; • ; O. rien ne s'oublie! 
L~ti l'hd• (j!ll ü!lt. rait !t1 Co1~1~rn· ~ p·ten o fut entreprise à tr~1·er' l',\1i,1- vernnt plus. Ile même, les parents lieu en pur turc tous les Jundig et les «Une âme déchirée peut S•ligner 

ile !_ans, nppart?nawnt a d1'.f .. re11l11s,tolu>. Lo~ que la H~\'olutton T,un 1ue des onra.nts <tlll mendient sont tenus mercredis.~ 18h. 30. Ceux qui dési- mai& pas oublier.» Rien ne s'oublie 
rarr1ères. 1 ar1111. r>u_x f:gura1t nu•s1 <«fa la. 'raùidctun fut amené à • oppo· de sio-nei· unP déclaration analogue . rent suivre ces couri sont priéi de s'a quand bien m~me l'on voudrait tout 
Clé

1

monceau, 11at1011ahstenoto1rc. • sor_aux \'Olont1;·.t1e la nat10u l't les clnnslB cas où lours enfanlll sont pri~ dresser à l'adminiitration du "Halk précipiter dans ces flots bruy:rnts. 
l 11 oclBhst11. attenta à la vie de,! 1~ trn1lrt' à la patrie re ture11t lu1 èt le, 1011 ,.0 re ~ m~ndier. leur; pnronls seront E;vi »de Beyoltlu. Chaque âme ne s'était-elle pas , raconté 

nl'lllCOau t•n lui tll'11:1I un" ballP.< olu1- hommus :1 sa dévotio11. 'Jl""' Lea réunions de la "Dante Alighieri» û elle-mihne pendant la variation, it la 
ci !~1tf b1Ieu~. ~·euteu,.: lle1 

l'(,~t1~ontat ar- Finnlemcnt ct1•,; forc·e• n<gui1i•1·e~ l'u- · La vente du lait Fidèle à une de ses plus chères tra· sourdine, un petit souvenir du pa8sé? 
rl:!lu u amena aupr.s ce unHlll!'OBU l'lll•l •·n<eR 011 rno tl~ nmJi,tJl' J.,s i;xi- ditions, la .Jlanta Alighieri • a organisé, ,g1Jenct, écoutez! C'ôtnit un so;r d'avril, el 
~t t'a colloquu sa d~roula entm lew getlt'eS do Ja Hél'olution. L'&llnunii fut Lu •ptl!-ialiste \[, Zllki :1 romis au calte i;.nnée également, un cycle de môtancoliq11t. Mon âm• était malade. Le 
cleu:: vaincu par ê"" l'Orl'eS. Lu ;;ullanat el >llj"t da ltt quu,t1011 de la vente du con!érenoci qui ont Jiou le deu- re11ard dans les fleura .... 

Clen11inc~au-Jeuue hommll, tu ne le Kalifat furl'nt abolis. Pui. la ~itua- lait 1111 rapport prGco11i8ant ia créa· xillm11 et le quatrième mercredi da C'est ~1me Voskow. On dirait lu bise 
~ais pa utiliser t·onvonab:ement ton tion se stal..oilt u ~t ln Kévolution fut tion <l'ui10 organisation qui i'en char- ghaque mois, à rS heures. d'un soir d'avril, une bise qui pàsse 
rel'olrnr ! Ta balle n'a pu réahser ton mentiu à uon110 tin da11' sllscl1ffurenle.lgorait ,l\'Pc· l'appui moral do la ~!uni- Voici le programme dei conférence& sur lei feuilles, les caresse, tour dit des 
1léi;ir. ( "eel pourquoi je te pardon· phuse8 g1 âce nux effort~ déploycs cipalit•;. de.an! avoir lieu encore: tendresses et passe aux rngues de lu 
ne ! avae uu e~prit do ~u1te rontinua. 9 Jan\'ier 1935.-Mlle la Doct. Lo1nbardini: n1er. 

.111 pr~fure restl'r en µr• on qJo L'enseignement ·L• Christianisme.. •Je mourais d'une souffrance ntr0<•e que je 
vivrCI cte ton pari.ion ~ Une révolution plus ancienne ~3 Janvier 1935- )(,te Doot. F.. Scanziani : ne connaissais pas. Vainqueur ! J< veux 'cll'O 

CJ~ut~nceau ~lait natio1 aliste JI \'ers a fin du .\. \ ne s1~cle u 10 P.e· les étudionls qui se livrent •Froderio ll Hohenotau!en • vainqueur!• 

t 
· J l> 1 t J t '!' s 1 t 1 t à des J·eux de hasard 13Février1935-M.t• cmnonnndant C.Si111e11: C'est le violoncelles, David Zirkin, 

us.11 touiours 1 u mot: " e 1ou tous vo u 1011 urqua c 11 aü~•• pro< ut e •L'empire d'Orient•. 
les jour.• Cléme;iceau à sa niorl fut eu notl'll pa.)"'· l.'lll,Loire l'cnrogt~lre Il f d 1 ' l'i .,., F'vn·or 19"'·. - M. I<· l'rol. Prev1·a1e .· qui chante d'une voix profonde, Jou-

i 1 1 1 1 
es J•:-O obseurs es ''c~es c ~tan- • • "" h t g D s 1 t · 1 entYl'l'~ ct .. bout. j ~ons e nom 1 e .. mou.1·emant t l'l' at.i: Hi 1 1 

d 
1 

, ·l.'aul>e de 1 ~ Ren••• ·ance•, c an e, rne. e t o es ou es sou-l! d ni et l' fla atR :Sarav ont ûti' char- rires deviennent larmes et les larmPs 
li y fi\'!tit toutofoi~ un point •Ur le· pJr c rnttlll ::;unav1. gf.s de (aire d"s inspections dans Jes U ~lai . ~!. i• comte Mezza: 

0 1.a Prôdeo-
quel lws hommeil de la Communo de L'objoctil d11 llci.lrotttn ~tait Lie ;;'0111- Paff:" pour surprendre les ••lè\·es si- tination•. des sourires. 
l'nris se trouvaient d'acconl : C'ât 1it ptlrH de l'Etat .. t cl'aLoli1· la religion. "ll:ll'·s 1•0111n1e u'y ado11na11t à deo. i'eux 20 Avril tij3;;. - M. li Comm. c. :Simon: · Le .Beauté d•• l>•autés, Femm~ entre le• [Clll· 

1 l f 
L' 

1 
~ t.: ,., ·~ Cilill et le)ll noufeau.x hori:z.on& de la acience•, 1nes. Je te <lédic nHt belle chanson. Ecoute ! • 

t'C ui < e tran& or1n~r la L"lt.tJH.:w on fé· parc..:o quu tolls u:-! !'iOUVt1rauis t·la1t·nL dt} lin:i1ard. ;:)ur la den1ande da cos ins- :li Avril 1!~35.-~1. le Prof. Ferraria: .J,es Le violon- Zirkin 1\rnoldi - nous 
dération. ("uMt dans le catira de ces tics pillards. des opp1·es,au1·s et (jll•J J>ecteurs un agent do \JOlice livrera lt• .. iturw ldhl•• du Fa•ci•m•·· · · 1 c 1 ]> · t t l 1 · t · t 1 1 donne la vieille histoire humaine 11ui a 
prtnc1p~s quo a ,ommune 1 u an" s'J ou es •• "" l!(tons e aien 1 ws c lOStJ• joueur ~ la Direction de l'école <tUi ù L Il Ch C mit à l'œuvre .. lllii i.llu fut vaincue ins,•useus. 0~1 l'Oulut tuer Uodrnltln, f a nouve e ambre de ommerce toujours étfl la même el ne pourra 

bOll tour Prt i :1 orn1u1·a St;;s:11a1·enls. L Cl b d d'l · · 1 
par le gouvemement de \'ersaillc ;, mais on n'y panlllt pas. Il flll onrnyii - a iam re e commerce 11tan- 1umaii c ianger. 
Les causes de la défaite dan• un m .. Jrwt1»; '1 lw11r. H~drtJtt!ll Le turc pur · bul, dont les membre11 ont tlté renou· :. 

eommen"a ,, '· rtonnor des le•·ons. li 
1 

· · , 11 . vellé11 par des élections qui viennenL Je fen11e les veux et les oreilles 
tout ce [

' 1 1 · t t J " ,, ~u lllllll~llv ÙO 1 in9ll'Ut.·liOll llU J 1~ d d r· · d J ,cc 1circ 10na rnam enan tiS tau·e• ai·uit d~ux l~ies cliones dattullUùll. e prcin t·e 111, tten ra sa premiùro · t cl 
le Cett

• déf ite " •JU~ a déclani n'al'Oir pa• clon111• en- • d. l . L 1· pour ne pas vou· e enten re 
l g Il · L'un OJ"'"J" .\luotal'a et l'aulru Kemal. aeancll mercre 1 prou iam. 0 va 1 pro· qui neut m'éloigner de mes vagues 

'I · d' 1 · c 1 .. core l'ordre aux érole~ (1'llt)!Jrendre les d' 1 " d .. , •' arx nou11 en m 1que a pnn tpa e Les iiarlt••WS de lledrcttui >'accrur~nt,· noncera un 1soou1'd 11uque r~pon ra pleines de chant. 
d d e 

lllOtS do IUl'U pUl', ()n attend, pOUl' Ce '[ z· Ji l.'b . . é 
ans un e • s ouvragh. Jes ft.>roeo; .... oi uni>ortuntw• •Cl rnu- f . " .• 1ya au1 ; apn·;; 11uo1 on proc - B 

li 
' t 

1
·
1 

1 tt d aire, que la com1111ssio11 li11gnisti11ue 1 · l"I · d . · 1 d « on, merveilleux, magnifü1uc ... • 
s 11 on pa& 11u, 1 1 -1 , 11 en rc niront autour Lie lu1. 1>.is r<>·l~outres 1 era u e ect1011 u prusu ent et es 

1 
· 1 ait lut rnint'i le dit'tiounami 11ui consti- b d " .Non, non, pas ca. Ce n'est pas des 

o mome1.t proptce, cw qut amena vur annéos "' t>1otlut~trent daus las mi· mem re~ u uureau. 
(
l'faite. IU<'t.I lu rAcu .. il d s mols définitive- mots. 
" •irous <111 .httral.urun. Ll's forces 1 1 1 1 N l' 1· 1 
Je ,·a1ii .. n ajouter une autr.i ils dei lledrwtllll ela•ellt bll train tlw llllllll a< nu• 1 >lllo a langue turque. 1 L act1'v1'te• dB nos fabr1'ques ous sommes aux • asacag la» 1" Hendel. Violon et violoncelle. [ Ztrl:in 

nu pur11nt pas propager leur• idties a tle bulll'll les annoes r~iiuli~res. \lais ! es yeux des élèves D'aprlli les toutllti derniiirell statis- frllres]. 
travers ltt l· ranca ni axpliqu~r leu:• l~s lon·os command!'~~ par ~lu11t~fa l.•s ot'ulioles ont comme ,1 rnami- tiiiues, 811 193l, les 1473 fabriques exis- Un chant bien doux, des notes qui 
uuts à la po11ulat1on lft aux mtwllec· fur~nl hattu1-, ;i la tlc-111iùro Liautllti et ll<'l' lt•s \'CUX du tous les 61\lrow des titnt en Turquie out eu uno production se suifent tout i;implemeut, d'un can-
tucls. celui fut crneil't~. l\·cé@s, (."cale• pr1'1naire~ ut •O•'Olltlairn•, halutle à i3-,,92-,.uou Ltqs. "uoi(1u<1 d f t' . bl d r . 

!li; n'ont paH HU e1>i~r Io temps.ôl~ut . t 1· "t u J tl. 1 t J n g b . " eur en an me mais Capa os u all'C ;:,u1· cos vu rn ;tJ uo ut' re 111 <ma do< •'<·oit•" p~rticutiilr1•<. minorilai- nom ra 110Jt de11cendu en 1933 ~ 1397, naître dei tempôtes dans les âmes. 
donni que la France était en ce mo- tl• s'enfuir, mat• 11•,. rcu~s1s•:u11, il l'ut n•s <t Gtm1wOrPs. la ul11u1· dn la production " él" de V ' là ' Il l 1 li · 
lllbllt Ji1, rnincue. Lei arnté~• alleman- l l l f, l l 1· " v " o 01 ce que qu est em e. exprune cap ur 1 au• a 01·0 c ~ "u"wrman 154.3i6.000 Ltqii. ioit u1 au11mentation les chosee les plus humainement prn· 
dts a1aie111 d'jà occupé un grand ot 1wudu. Marine marchande de 16.399.ooo 1.tn•. f d 1 1 · é d 1. 1 f f · d l' t l - .,... on es, es p us pass1onn es par os 
nomu1·e ( t• oru 1ca\1011s " arn1 l'o11rquo1 ll"<.il'cltlll n'a-t-il pu réu•-

•Lorsque je consi1li•re la situation 
aetuclk de l'EuropA. a-t il dédaré, je 
suis profon1l1·mP11t ômu par le fait 
rtue ÙfiUX fal'tc.)u1·:-; <!réent et for1nPnl 
la politique : la peur et Io 8C•ntimenl 
rie l'infériorité. ! 'A sont les hrnits qui 
circulent au ,;11j1·I 110 la guorre qui 
<·réent la psycho;c hollieislP et pour-
1·aient 1n·u10,1ue1· IP l'onflit plu• sûro­
maut que tout nutr'•' fadeu1·. Lc•s pa­
cifiste8 sont l't':->}hHl._alJln~ de ce sen· 
1 i1nnnt d'angoissP. 

Il o,;t touh'1-fait stupide do t'ro:re 
qu'une guerrH puis~u üclalBl' aujour· 
rl'hui ou sous pou. .\ une exroptiou 
pr1•s, il n'y a a1w11n1i nation qui soit 
prôtc pour fai1·n la !(t1en·c. L~ guerre, 
cr serait la révolutio11 ù l'intt>c ieur Me 
denrnndor si jo ero's que Io peuple 
allemand désire uaimont 1'1 guerre ot 
la prépare, c'e,;t me domamlor si je 
crois c1ue ce p1rnplc Pst plus fou 
qu'aucun autrP-.. Jt! no nie au<'unen1ent 
que les temp,; pr~H .. 1ll,; no soient gros 
de danger, 111nis c0la nt! j ustifio paq 
les bruits de guerre>. 

Le gén<.,ral Smuts a ajouté qu'il ne 
pouvt•it se roprt<so11ter la S. D. N. 
l~t.>n11ne n1achino Je g-uet·r·c. « l l n'y a 
qu'un moyc,n,a+il conclu, 1l'ef[acer les 
sontiments <1ui empoisonnont l'esprit 
et jus4u':l l'i\1110 dll l'Allemag:ne. c'est 
do lui reconnaitre J'(•gnlilé des droits. 
Si l'on <'Ontprcncl les appr<'hensions 
des Fran~nis (•t "i t'on peut sympathi­
ser avec eux, on peut aus>.i sentir ce 
que l'Allemagne doit souffrir dans la 
Biluation de 11~lion rolt"gu~o nu se­
cond plan, où cllo est r!'. t1'0 depuis la 
f(UCIT<'. ContinuPr it lR laisser sous le 
ioug du Traité tic> \'ersa1Jlp, c'os frois­
sei· la con~ci~ncc europ .. onne et mettre 
la paix Pli danger. Le "ens <le la jus­
tiee et J'o~prit sportif uxigent une 
rP\·ision.1) 

La controverse au sujet 
du procÈs dss autsurs 

dB l'attentat contrB M. VÉniz81os ---Athi•nes, 29 - L1 polt"·miquo a ra-
prb au sujet tic la riicusation et du 
cléplacement Liu prol':.ireur général 
Higanakos ol du trun,fert de1·a11t une 
autre cour du \H'ociH tlo l'attentat 
contrn ~!. \'u 1izélos. 

Les iou1·11au · ol'flcwu. inl'itent 
pour IP transfort dû pro1·[•,; d<lllS une 
l'lllu do prodn1·,>, où l'on po:.1rrait 
plus facilenwnt 111a1ntoni1· l'ordre et 
où il serait diff1rile aux c:hefs do filo 
el aux orateur,; populairo~ dl'S pa1·tis 
tle s'y ré·unir et l'111flue1w~1· lu cours 
de la justice. 

L•·s journau' d'oppo,ilio11 y voiont 
un aveu de faihlc::;s 1J du gou\.'orne­
ment <1ui tondr,til ù ajo•ll'l1er le pro­
cès, ~iuon à class11r l'arLlire. ne conHrnnit pa• à l:l~1sma1·k <111 s'unu· s11· v l'arec qu'il etait da11s uno posi- Les achats de tonnage du ~lrket LB prOtertiOn dU blB' moyens simples purs et nobles. 

nux communurtl . Le gou•ei·nement 
1 

t l 
1 1 11 1 • '<·uf d1a111i1·rs navals ont fait JUS· Il [lci,je dois ouvrir des parenthi:lses.11 

, , I d' · à !Oil l'~:i ( 1 !ICI r. 110 put Ujlj> h[U9r • · 1 ff [," lot' rAlat1've ·' la p1·ot&Ctl
0

0ll du ne faut par applaud1'r la boune 111U"l· 
do \'crsa1llos cta1t cl ail eur~. 1sposu 1 qu 1 1 1 t•s o ros au :;>i1·kol llayriye 11ui • • " -

0 

1 
. \I es ronl' P 1011s. 

1 1 
blà dennt entrer en •igueur à putir auo C'e•t un •hoc abomi11abJu qu" 

uceptor toute• I~,; conr 1t10ns lies , - 1 u1t a1· wlor du nouveaux bat1111u:ot jus- ,1 · · c v v 

;\!. lt1ganako,; sPrait pl'obahlement 
l'emplacé par lt• pro0urJur gt;nt\ral 
do llrète, ~I. Tsaprali, qui a t!éjtl 
exercé la 111t•1110 c·hargo :·1 .,\ lhènes, 
souo; la dictaturn do l'angalos. 

lemande. .·,m1l>reux étu ent lt» atlvcria1r1·~ qu"i l'•lt- l'r.ichain. On al'lirme qu'un du 1er janvier 1935, IH commiuions l on provoque; c'est une gifle apri>s un 
1.

1
., communards so trouvaiuut, t•n au point de vue strati'g111uo. Il ne nournau senit•r sorti <·réé aur la ligne ehargéeB ù'étabhr les qualités des fa. baiser .• fais, alors, dirait-on, comment 

pourrait-on réentendre c~tte morvoil­
le ? L'émotion débordait. Il fallllit. il 
fallait absolument revivre ces m inules 
exquises. Ne pourrait-on pab, s'arnn· 
cer tout doucement vers la scène, re­
mercier les artistes et lesprier do nous 
offrir d11 nouveau cette boautr ? ] 

l'o(' uronca, accu!~• entre Lieux fan• put Stl llvrer à la propagando et per· ht~uhul plai:Q du Floria. rines et compo1ées tl• membres dési-
IJ'uuu part les années all~nianùes ot dit pour cala h t»ll'tJO. 11né~ par lea nünistilreK des finances 
du l'eut ra les \'ersnilluis. La révolution de Spartacuti Les Associationti et da l'agricultre vont itre form6es par· 

Finalement nu l'oun d'une ~flmaine à Rome L'Union des dame;; t;;o;ou;,,;t;o·-----------..-.--· 
appelée la «8emuine sunglanto" lH~ 1 1 Pa' suite dt' i'abondance des 111at1ùes, 
rommunard~ furent vaincus par uno l "" révo.n1.1io11 tlllportanto c111 point '" l'l'lour <l'Anka1·a, \lmP L1iliFe He-
urmêc française comrnauctl'e parle m.1- de Ill!.' Llo 1 h1><lo1ro u111vc1·scll1• t'·clata k"" 1:ré~~drn.te d,u l'I Jn ion ctes fomm.e~, nous sommes obligés de remel/re a de­
rfrhal ~lac ~lahon. La ~3 ng inonda également dau~ la Honte a!:IHJUQ ( 'oslla dw<ln1• qu 1l,na\'a11. pas 6l,qu~1111on main la suite de /'article de M. Ali 
toute la ville. Lee commuuard

8 
d<' Pa· 16 mOU\'Olll•'I•t d~claud1ts par ~para- ·111 con•oil cl admn~isll"tt.101! Ill . dQ Nuri Dilme1· 

ris eait dws hommes de• plus honni·- ru, ;-,parta<US L•lalt tollliJÛ commo pri- cha11g1,r lu num de l tl'SOOI8l1on nt de nuto' ur dB Heçer1' zadB 
tcs. Ils ëtaient de ceux qui ont fuit sonn1or rio guPrre cnt10 l1B main• du la cl1ssomh·r> ri11n no ju•tifi11.11t une H 11 
honneur i\ leur parole et •ont ru.té· Homain . Pencla111 •1u'1l so trou~ail à lt·lle dé<·i•ion. 1 IZZ t f t 
udèlrs aux princ1pe

8 
erronil~auxcpiol: Hom 1~ pays étai~ .tns 111~1 ~dm1- ":\ous demandons par 1·outre l'ilga- e UD . pa~D 

.ls ont ou fo1 <•t pour lesqucl< ils se m<tr(I. partacus qUt l'ta1t 1tt•s mtol­
sont hattn• ot ,e .ont tait tuer. l ligcnt so re11clanl 1111n11!c11atr>m9nt 

<·ompte du la silu1ttion 1111ittn aon 
La révolution russe maill'(' .• \ la t 'e clo "01xAnt11 person 

ne tl co 1p 1 J.1 routo ;. uni.> 1·01turn . 
u· 11qporta11t Lies arme< ~~" l~s11uol- 1 

ltIB 1111 Ht !es hommss 1'nrm1irent. l',1i• 
ile C•)llllllBllCW1'01lt à M battl'll l'Olllre 
le forC•'S cles autoriti\ . Do nombrnu" 
esclnl'u J'ardam~reut 1·omme leur 
1nuttr& ut ~'adjoignirent it lui. :--ion 
111· HH ·o ~ 'acr•ru t l'Onsîd L'ra hl c 11111 11 l. 
1,t b l'CllCOl\tl'("I pI'll'Cl\l litll~~i Ullll forte 
e~lenlion. 

. Je 1·ou• expli4uera1 il pru,dd, tl ns 
u1w certaiue me,ure, 1·elles d11s ri:h·olu­
tio11s 11ui ont r(Ju•si sou~ l'a111i:le stra­
té~i4ut• 

La révolution socialiste rnsso n'n 
c·ommis auc•una foute dan' son sY•li•· 
me; elle a nttentlu le moment prè>pi<'o 
pour pa er à l'exécution. 

Lo l'<arismu rus,;e, battu p.11· J,., 
armées alle1nandes. était nu: abots 
et le ~ou\er11Pt11ent Keren.ki lui arn1t 
déjà port<i le coup de griice C'tJst 
µr~eisê111ünt en ce 1non1c11t 11uo hi 
mouvement ,odaliste comnwn~a. 

[>'ailleur1 Io terrain t.it lt·s id6e~ 
·taiont déja [Jr<iparét's et ti·a,aillüt>s 

en llussio. Le mou,ement 1ocialiit 
nppliqun entièrement svs pri11c1pe~ 111 
f111alum nt la R6rnlution sodôtiquo 
fut couronnée da our:<·ès. 
Le succès de la Révolution 

turque 
~leedameij et mossiuurs ! .Jo tien' ;i 

\'OUS fournir de» ér·lairc·i,•enwnts Mil' 

r ......... . Coupon (le f1n·e11r 

• du Ciné ALHAMBRA 
• donnant dt·o1t 

• mayennant 15 Ptru seulement i Il un fauteuil tic l>al<•on : 

l·~inl~PJll1~uL le~ co1nn1 11tlnnt~ il .us­
IIf•s du Homv furout battus J'Hl' les 
Q~clavés et les petits cnltivateu1·s 1·011 1 
cluitus par Spar1acus.\l111s npr1>s quol­
ljU(' temps ln bruu1llo survint L•nlru 
::-parla ·us t lus chef, du sou arm~ 
Ce!Hu~ en pt·ofita f·~ rt unissa11t eC':o:; 
'!lrm6os 11 N1,;erra t·l écra a 1'c·ll0 rit 
:'pa1 tat.:·1:-; noz1 loin tin ri\'8t~11 tic l 1 
met\ f 

\le>tl11111e~, 'h's"i"urs il fnut s11voir 1 

!out ''l•la pour dGfc11d1·1> noln· rél'O· 
lution 0011 ~eulP1nA11t par 110.-; 1·4~ur:-., 

1

1 

mah aussi dJns 111 domnin<· do la 
s1·1on~e 

('h l'Olli4llHl l"aii· 
-

Macabre découverte 

•• U'est :3chubert (op. 99). 
•A chaque note, ealmanL l'obscurit~ juiaqu'à 

Cl qu'elle &0urit ... 
A un moment dt solo du piano, m~s 

yeux tombent sur la grande artiste, 
,lime Voskow. Elle jette sa tête lumi­
neuse en arrière et fait sortir des pro· 
fondeurs de son 1\me co qu'elle y· avait 
taché d'a?ance. C'est une musique 
écrite par Schubert, redonnée par elle, 
par eette âme ardente, RUbite, cette 
vraie Femme, cette âme <l'arliste ! 

Jllalvina V ALIDEIAN 

Le Ve eoncert du Conservatoire 
d'Istanbul 

Jeudi, 3 janvier, aura liou comme 
toujours à 17 h. 30, au Thi>ûtre Fran­
Ç!liB le Ve concert du Conservatoire 
d'Istanbul. Au programme, musique <le 
c}iambre. ~aydn, Debussy (11u»rletto) 
Franck (qumtetto). - Au piano, ~1. 
Cemal Ré,it. Exécutants : Mmo :\azli; 
MM. Muhiddin, Sadik Izzet, . 'Pzih el 
Lachevski. 

ThÉâtrE dE ln Ville 

SBctlan dramatlqus 
AuJourd'hui 

HamlBt 
1) actes 
Drame 

de \\'.Shakespeare 

"11111\\\\ !\Ill' \ I 
\\

l\1 \) \ 1 1 i \ 
,

1

1 ~1111 \11' \1\ 
.\ ',\\\\\\ \i\1 

Traducteur : El lugrul Muhsin 

Soirée à 20 h. 

ban·l'aolo, (Br~s'I) '·- On a ,lu 
c•onvcrt uans 1 .. fout d flunn11 itva 
k> r @lc•s <l mi aPrüplano et deux 
squ li •tes huma111s que l'o.· •ilJIPO~<' 
t.11rfl roux euh ·utena·1t italion l>u 1:0-
b1lant et dn m~eanicien tJ11a1.,111tn dto· 
pat·us on \'ul lu 11 avril llJJI 

Ll
i e pré>ent cvupon est va/ab/<' • 

,•ur /<1 date d'aujo11rd'h111 

eyol!lu•, 30 d~ccmbre '':134 t l .t .es manuscn s non i11séres 

Je t'avais bien 
ue sont maisons de 

dit de ne pas nous introduire dans ces maudites/ 
style cubiste ! Le moyen de trouver la porte, A l'occasion du Ramazan il y aura 

maintenant. . . j dos représentations tous les jours 

Le vendredi, matinée à 14 h. 30 

.... 1 ••••• 1 lp"s restit11es. (Omin dt Ctmal Nadir Güler d t'A.koam) même les lundis. 

Dan, Je journal .\',·os Cosmos libé­
ral, qui 111l•llo c,unpag:nc cont~ù le 
remplacrrnrnt du pro1·urPu1· '"'nél'al 
Higanakoo et li· transf1•rt du"'procùs, 
-:'Il. Ahraham aMil'n ministl'r. prend 
violemment pa1·tie à l'organe gouver­
nemental poplllairo /lcllinikon ,l/d/011 
qui a publ11\ Lill nt ticl1' ile l'avocat 
dt\pul<' Tsoukala, principal 1léfonseur 
cl es accusr·s dans Io procès \' énizelos, 
et l 1accuse d'avoil', par ses 1nann1u­
ne•, ridiculise la justice 

L'attitudB dss officiers grecs 
snvsrs le gouvernement 
Prudentes -déclarations 

du général Pangalos 

Athènes, 2•J· - On signale de nou­
veau une certaino efferrnsconce dans 
les milieux do& officiers mécontents. 

On a parlé de mené1•s 1·ontt·e Io gou­
vernement pal'm i ks offici!'rs de la 
division de i::lerrèR. 

Le commandement de cette division 
n fait puhher un communiqué décla­
rant infondée tout13 rumeur concer­
nant une im111ixtion évontucll1• da mi­
litaires dans les affall'o• politiques. 

On parlerait ,de mouvements ana· 
Jogues dans d'autr .. s garnisons de 
province. mais "''' hrnits ,;ont officiel­
lenwnt d1;nwntis. On persiste t\ affir­
mer néanmoi11s 11u'il fie passA quelque 
chos~ d'i11solilt' dans lt• corps des o[fi· 
cicrs qui '" conC'erterairnt sinon pour 
C'Omplol<'t' du moins pour formu!et• 
une protestation contre des décisions 

1 
l'foentes du mmistre de la guel're, 
général CondyliR. 

On a ('J"U r~ur intPl'\'enir élU6SÎ Ia 
personne du g~néral Pangnlos, d'an­
cien dictateu1-, c1ui a ét6 justement 
renversé par le génilral Condylis. :\lis 
en causf! par qurh111es organes offi­
cieux qui lui 0111 attrilrn1\ des intelli· 
gcnces nvec lrs offidel's m~contents, 
le général l'angalos, 1\ toute fin utile, 
a énergiquement d mentt le.; rumeur;; 
sur les intentions qu'on lui prôte, dé· 
claratlt notamment; 1< Je \'OUS ropète, 
loyalement quo jo n'ai jamais songé 
à me mettre entrn l't>nclume et le 
marteau. 

Je restu à l'écart tleR gouvernemen­
taux et de ceux do l'opposition. 

J'eu ai assez des luttes politiques. • 
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f La Bourse1 
»-.Jean LP Bris est malade, très 

malade, 1nurmura-t-il. Il ne pourra pas 
<>mbar11uer. Or... c'est sa dernil>re 
campaguc avant sa retraite... alors 
pour ne pas lui faire perdre le béné­
fice de 3u ans de bons services, j'ai 
pensé que vous voudriez hien que je 

Istanbul 2c, Décembre 1934 

(Cours de clôture) prenne sa plaro ... " 
EMPHCNTS ODLIGATIO:-IS 

Intérieur 9~.2fi Quais 17.50 »Les deux beaux rnux bleus du 
jouno homme étaient. fixés sui· les 
miens et, avec uno anxiété qui ne so 
dissimulait pas, attendaient mon ver­

Ergnni 19:13 97.- D. R~prtlsentntif 50.20 
Unilurc 1 28.0~ Anadolu l-11 45.40 

Il 2G.6~ Anadolu 111 46. -

Il t 2ï -.- dict. 

ACTIONS »Si je suis stlvùre et dur pendant 
la campagne pour maintenir l'ordre [1 

IO.GO bord. j'ai tout de même bon cu•ur. La 
- .- situation qu'on venait de m'exposer 
ia.a•l était délicate et je risquais fort, si 
t3. - elle était dévouvertc, d'avoir des en­
t3.- nuis avec mon armateur et l'inscrip­

De la IL 'f. G7.-
1, Bank. No1111. 10.· 
Au portt·ur 10.­
Porteur ùe fond U5.-
Tramway 30.SO 

Anadolu 28 05 
Chirket·llit) rié ld.16 
Régie i.!:ù 

Téléphone 
Bo1no11li 
Dercos 
Ci1nents 
lllibat day. 
Cbark day. 
Balia·KnraiUin 

o.s7 50 tion mariti•nt', mais dame! nous som­
u5 mes toujours un peu corsaires :1 

Droguerie Cent. 4 65 Saint·Malo et tromper l'administra­
CHEQUES -ion au profit d'une bonne action ne 

devait pas èt1·0 un péché aux yeux Ile 
19.05.25 la Sainte-\'ierge de la Grande Porte, 
4.29.- vous savez, celle devant laquelle, 
o.79.87 1 pendant toute notre absence, les fem-
1.97.67 mes font brûler des cierges ... 

Paris 
Londres 
New-York 
llruxellea 
Milan 
Athènes 
Genève 
A1nstertla.n 
Soria 

l :!.U:i. 
h~l -

79.52.50 
3.39 60 
9 311 lU 

R:J.\'itt.75 
2.45 .• ;) 
t.t7.73 

66.llB.tiO 

Prague 
Vienne 
Mnùrid 
n~rlin 

Belgrade 
VarSO\'"Îe 
Budapest 
Bucarest 
Moscou 

31.95.75 • - ~lais, qui es-tu? repris-je. 
U9.93 - • Je suis Mathurin, le fils de 
4.17. · ,Jean Le Bris. 

79.9~.8+ • - C'est bon, accroche ton hamac 
t0.97.50 à la place du pl'lre, mais que je n'aie 

DEVISES (Ventes) 
rien à te reprocher, sinon je te mets j 
par-dessus bord ... 

r ts. 
~û I•'. frunçaj,. 

t i:iterllin" 
1 Dollar 

20 Lirctl~s 
u .F'. llclgf'11 

20 Drnlunes 
20 lt'. 8uiisse 
20 Leva 
20 C. Tchèque• 

1 FloJ"in 

CONTE 

lt.itl.-
625.­
l~ü.-

213. 
115.-
24.­

[j()8.-
23.-
~tt 

83.-

DU 

• Et nous sommes p!irtis ... • 
1 Schilling A. 
1 Peseta~ 
t Mark 
t Zloli 

Pets. 
23.50 Yan Le Corno se recueillit un ins-
18.- tant, suivant sans dout~ en rêve ce 
49.- long voyaffe qu'il connaissait bien, 
20.50 mais qui 1 avait spécialement frappé 

20 Lei t8.- cette fois. 
20 Dinar 55.-
1 Tchernovilch -.-
1 Ltq. Or 9.32 
1 Médjidié O.<t. -
Banknote 2.40 

BEY OÔ LU 

- Tout alla bien jusqu'à Terre­
Neuve. Le petit taisait son ouvrage 
avec conscience; on le trouvait bien 
un peu distant, un peu délicat; ce­
pendant, son geste qui, naturelle­
ment, avait été su de tous, no man­
quait pas do courage el vous savez 
que les marins aiment les gars qui 

n bord 
n'ont pas peur •.. 

» .ro m'étais pris d'affection pour 
lui, peut-être parce qu'il était plus 
frêle que les autres et, lorsque nous 
allions jeter les ftlets sur les bancs, 
je l'emmenais toujoura avec moi. de I' ''amoureuse,, ,, C'est un ruile m6tier que celui de 
Terre-Nem'aS. Pendant des journées 

Par .\:"iTOJ :\ E fÎËCOÛRSOX entières, deux par deux dans des 
àoris, ces petites barques à fond 

Ce >iOlr-là. Yan Le Corne, que tout plat pour surnager les dunes de sa­
le monclo appelait. :\ Saint-M~lo, le bl~. nous Mroulions nos lourds fi. 
capitaine. paraissait plus rtîvour (]ue lets ou tendions nos lignes. 
de cnutumc. co c1ui n'e3t pas pou ,, Cela allait bien tant quïl n'y avait 
<lire. Il arpentait de sou pas balancé pas de brume, mais lorsque la Dame 
do marin la grande salle de sa mai- Blanche nous entourait, le travail s'en 
son dont la porta s'ouvrait sur le ressentait. 
vieux rempart. " Un jour où, justement, nous na-

Son brùle-gurule entre les dents, gions dans l'ouate, une tempête s'éle­
il n'arrûtnit sa promenade que pour \'a ; c'est assez rare p~r la brume, 
jeter un regarcl sur la rac,Je qui, com- et cela nous surprit brusquement ; 
me ù regret de \'Oir disparaitre le un vent du dialJle chassa la nappe 
jour, prnlongeait un mauve les tons de brouillard pour la remplacer par 
édatants du couclwnt. une pluie qui tomhait dru ù nous 

:\ou,; avions as;ist.', l'un pr/•s de !aire mal. j 
l'autre sur la jetée, au traditionnel • - Tiens bon, criai-je à )lathu­
départ de~ goelottes vers Terre-Nau- rin, car c'était sa première tempête 
ve et ses bancs de sable, et j'attribuais et j'avais peur de le voir tomber tl 
à sa peine de ne plus naviguer la l'eau. 
mélancolie dont il semblait envahi. » Il me répondit d'un signe de la 

8'inunobilioant tout à coup, il sai- marin et se cramponna aux avirons. 
sit une chaise et l'enfourchant s'ins- Que se passa-t-il? li serait bien 
talla en race do moi. diWcille de le dire car, brusquement 

Madelon, sa femme, robuste gail- le ciel de1·int si noir qu'on ne serait 
larde qui menait la maison, demeu- cru en plein nuit. 
rait siltmcieuse dans l'encadrement » Toujours est-il qu'une 111.me de 
d'une fern•tro, afin de profiter le fond nons secoua si fort que ce fut 
plus longtemps possible de la lu- 111oi qui fus emporté ... 
miin-e. > ,Je suis bon nageur, mais embar-

••••••••••• ••• ·1 ViE ÉtonomiquE i iinifY'üHDHA i _E~financi~l1E 
: met 1e publie ~n µ;nitô ('( : Hos BXportatlODS dB tapis 
: 

cl{>"hai"" le iu nE avr" •' il' dss.t1·nat1·on dB l'nllsm:ig~B Jtf~~E f~l~L;'fi~\ï?~: H U 
+ dans la superbt' eo111l>tl1P •• La Turk1sc/Je l'os/ a pul:l1r tl 111t '-

L'A c rPs~nnt0s 1n·L>e1~ion3 au snj' t cl'u110 • mour En :1gE • 1 si'alll'U qui a fit' tenuo r('\'l'llllllPlll ,, + U + l 1a <'hambre d~ Commer<'•' dP llcdin + parlant-chantant en français + j sous la présidence d'honneur do notre• +•f & FOX JOURNAL J+• ambas:;aclenr. et .n1·èc ln part!vip:11ion 

\

do tous Jps nPgOl'tants en iup1s d 4\!Je. 
'JI .. . _ . (f,, magne. 'l'<,us les auteurs ont constat6 

Banra romm11ri:o1'al" Jtal1'ana ~ c1u'en dépit tl~ la cri.-e les l'i :ations 
U U Il U Il ron11npr1·iales tur1·0-alle1nandt·~ su ~ont 

C1pi!tl 1nti!r~1ml 1er;.: 1t rés rv•s 
Lit. 844.244.493.96 

o-
Direction Centrale ~tlLAN 

Filiale• dans toute l'ITALIE, ISTANllUL 
SMYRNE, LONDRES 

NEW-YORK 
Créations à l'Etrauger 

linnca Co111111erciale Italiaita (l•'r:1111.,J}: 
Pari~. 1ifarseiile1 Nice, Menton, Cun­
''<'8, 1'lonaeo, 'l'olosa, Reaulieu, :\lonle 
Cnrlo, Juan-le-Pin~, Ca~alilanca (i\Io· 
roc,. 

Uonca Co1n1nerciale Italiaua e Bulgarn, 
Sofia, Burgas, Plovdy, Varna. 

rancn Cc•m1nereialc Italiana c Grec;1 
Atbènts, Cavalla, Le Pirée, 8alon1rp1e1 

Dnnf':t Con11nerciale It.a1iana e 1tu1n \na 
Uucarest, Arad, Braila, Bro~O\", Cous­
tanza, Cluj, Galatz, 'femiscara, Sul.Jiu, 

liane• Couunercialf' [tllliana P"'r l'l~git 
to. Ah~~audrie, Le Caire-, Do111:liJrH1r 
lUSUl!"OUrall. etc. 

l:hillH'U Conun1:1rciale I ta li ana Tru~t Cy 
Ne\\•-Y"ork. 

Banca Cu1111uerciale Ilaliaua ·rrust Cy 
Boston. 

Hancn Comn1ercialc Itn.liana 'f1'nKt Cy 
l'lryla~elphia. 

Afrilietion:, à l'Etrang~r 
Hnnca della Svizzera Italiana: Lu~ano 

Bellinzona, Chias!-'.lo, r.l1 ~ r1111, ~leu 
<lri~io. 

l!nnqu~ F1a11çaise et ltaliP.nni~ po11r r.\ 
111é1i4ue Uu tiud. 

ltll !-'rance) Paris. 
tu Argentine) Bue11os-.\yrest Ito­

::sa1io de Santa-Ft. 
'n HrrsH) Sao-Paolo, ltio..Je-Jn.­

uen·o, bantoi::i, Daltia, CutirylJa 
J'orto Alegre, Hio ür:itHJr,, lteciCe 
(Pc1·naml.tuco) 

(en Chile) Santiago, \"ali•.u-:u ll 
(en Colouinùia) Bogoca, Ha11111-
11uilla. 
ll'll Utui;uny) ?i.lontevideo. 

UuuL·a Cngnro·llaliaua, BuJ.ap .. ~t. 11.t 
\Hn, Miskolc, ;\lalco, J(or1nt!1I, Ur1Hll t­
:ta, S:tttge<l. etc. 

:Uanco Ilaliano (en E<!uat.eur) Uay.tq;;.il 
Ma.nia. 

.Banco Jtallano (en Pérou) Li1na, .\.r.l. 
t.itnva, Ctllla.o, t:ulCO, '1'1·ujillo, 'l"ùaua. 
Alullicuc.lo, t:uiclayu, Ica, Piura, l'unn, 
L:1J.1ntlla Alla. 

Bank llan<llowy, \\". \Varst'l~ie ::;. ~\.\'al·· 
bOvie, LoJ.z, LulJllu, Lwow, l'uL.a111 1 
\\'iluo CLC. 

l!J"vUtl3ka Banka 0.U. Zagrcù, :;oussak· 
:-:.ucittto Italiana di t.::re<lito: :\lilan' 

\ïc.nu~. 

Siège de 1"tanùul, Rue \'oïvoda. l'a· 
lnzzo Karnkeuy, 1'élépbone Pl!ra 
448~1-2-3-4-5. 

Agence de Istanbul AllalenuJjinn II:in, 
Direction: 'l'cl. 22.000.- Opêratious gén.: 
~2915.-Portefeuille Document.: 22~UJ. 
l'Oillilion : 22911.- t:Ltange et Port.: 
~~Ul:l. 

Agence de }>êra, lstiklal DJaù. :.?-17. Ali 
Namik bey Han, Tel. P !OH 

Succursale de S1nyrn~ 
Location de coffres-forts à Péra, li.i.lat.a 

iSUIUJboul. 

t,sERVlCE TRAVELLER'S CIBEQUF.'1' 

Les Musées 

tlévl'loppi>PS tle f:11:011 lrL'S fnrnraùlt> 
nu euurs des dcrnii1r0s annr.es. J >ans 
Jps tnilîeux intt~J'PS~t~s on P~linH~ que 
l'mTroi"seme11t du \Olumo des i'c·han­
ges se-ra, au total, clr +.=; ü .)tl 1' 'c· l1·l 
plupart clPs artieles cl't>xpo1·t;t11on IUl't'" 
ont participé à c!'t ltel!reux clû,·elop1P­
mf'nt du trnfi<' - sauf toull'fois '"' 
tapis qui 11'l•n ont pas hé11Nici1>. Ilien 
plus, lrnr importation Pit ,\llemngno 
est en haissl' sensihlP. ce qui consli­
tue un fait tri>:; regrettable pour l'en­
sl•tnhlu ''" l'économt~ turc1u1" 

Ile" milliers d'ou\Tiers et leurs fa­
milles 'irnnt do la production dos 
tapis en TurquiP. ; il est donc tout 
naturel qu11 Je gouvcrnenwnt tlt> la 
Ittlpublique turque attache une im­
portance tout particulièrn :l clllte an­
cien1w industrie nationale. li e,;t cer­
tain que Je mal'Ché des tapis d'Orient 
a étu lourdPmont (>prouvé par la ''rise 
mondiale. :\éanmoins, on dépit de ces 
circon;tances dc.fnl'orables, il serait 
exagPré de dire quo Io con1111erc0 do::; 
lapis cl'ùricnt nit complètement som­
bré. Il résulte• nc'anmoi11; de; statis­
tiques ci-après quo le débouché assuré 
par le marchtl allemand aux excellents 
tapis de Turquie s'est consid6rable­
ment restreint durant les clernil-res 
anlll~es : 

Importations en volume (tonnes) 

'furquiP 
Pt~ri:c 
1Jri•co 
.\ngh•terre 

Total 

t 9'!!l l PJO t n3 t t 932 Ht3:l IU:J4 
~:;1 fi litl,7 ï:J,4 41,;'I 2::i,7 2:J,9 
!?!H,fi :!65,5 2!15,1 ~b5,2 207,0 1.;:J,o 

2,;, 1,-! l/1 11,S 
10,U lU.~J 1G,'..! t-(,1 4,3 -

tiu~.~ ::.uo,4 4Jl,8 J70,t :Jï2.2 2;t4,3 

Importations en pourcentage 

1'urquie 
l'èrsc 
1:rt'ce 
~\nglcltlfl"t} 

1!J:2H 

-ll,7 
4h,:J 

0,4 
l,7 

IU30 
:15,7 
a;;,u 
0.:1 
:!,:! 

IU3t 
16,ll 
tiO,O 

10,D 
76,:l 

0,1 
:.!,I 

li,H 
i1j,1i 

0,:2 
1,1 

9,4 
lill, 2 

Importations en valeur (mill. de Marks) 
L !'J 1f!:.iU l(IJl 1~13~ HIJ,i 19. 4 

'furqulf' 5,71)J .J,G-tJ 1,555 tJ,63:! t)."'~(i O,jll 
l'cr::;o -,,1;u .-t,b-t:J .&,;Wt{ :;,:>7H !!,:)-.t~J t.~117 
nrt~('o o,OlJ u,02a u,<Hli o,uux 
.\nglt·t~rre O,~-lti ti.~.t-! 0,~~4 ll,litt9 u.Q-13 

:..:..;.:_c_._:_~:_:._....::.:.::c;_;_.:..e_.;.:_:;;.:;__:___ 

'f'utal J:!,tlO:J ~1,HSJ 7,~,j5 1,50.! ~.s~t ~.lh-t 

Importations en pourcentage 
192:.1 l!J311 IHJl HJ.J:.! l:JJJ 1ua.i 

1'Ul'1tUÜ! 4 1 1~ :l7,ü 15,!I 11,H li.li U.Ï 
l't!r:;~ ~ 117 5J 10 5~,7 1 .\U Hl ,--1 lill1;j 

( ~ ràce u,:J Il,:! 0,3 u,~ 
,\.njlil'll!ITt' 1,U :.!,J J,1 1,lJ J,;) 

I>c; effort• seront déi>loyu~ par J~s 
tnilteux intér€:s~ês Dn rue ct'a~~urcr au 
commerce des tup10 turcs un Litirnlop· 
pemeut on rapport avec celui de l'e,1-
semlile lies rel a ttous ~ommerciales 
entre la Turquie et de l'Allemagne. 

3 - BEY00LU 

A l'occasion des Fêtes 
le Ma.ga.sin 

AYER 
à BEYOGLU 

vient d'a.gra.ndir son assortiment en 

pour Hommes et &arçons 
Chemises 

Pyjamas 

Cravates 

Châles 
Bas 

Articles 
Chapeaux 

tricotés 

Chauss•ttes 

Gants 
Sous-vêtements 

sacs à main 

.Articles de parfumerie 

Articles de voyage, etc., etc. 

Bos Exportations 
dB la ssmains dBrnitrB 

une diminution sensible clans ees ven­
tes cles dgarettes de qualités supé­
rieures, tandis que il y a forte hamse ! 
sur le~ tabars ot cigarettes de qualith 
inflrieuroR, examine des moyens do\ 
r~duire les prix dl's premii•res. 

Le march4 do nos exportations con-
LES diffitultf.s d'applitiltr'on . tinue à Âtre aclif. On a expodio la se-

maine d~rnii>re t.7.oflO k i~os rie pois. 

du tr:1·1ta turco hEllE'ni'qU" sons frais, 2.,.0011 c1e poisson• salés, 
U 11 • Il 450 cai~sns d'œufs it clestinntion tle 

Le conseil de !'Office tureo·hellllno a l'Allemagne et 200 de ln Gri"·e, sn.0110 
tenu sous la présidence do ~I. ~ltthat kiloP de .Pois chï,che~, et \l>.Or>O ki­
Xemli une rt<union aucour~delsquelle los de haricots de 1 Halte. 
on a dressé un rapport 1levant ûtre 1 La (;ri•ee compte nous achete1· de 
rPmis à qui dA droit au sujet 1l11s dif- grandes quantités dn lentille~ .• ·ous 
fit·u!t~~ d'applicatinn cle cerlnine~ di~·· lui en arnns vendn jusqu'iri; l.OOtJ ki­
pos1tton'i <lu nouveau traité tl~ <'Om- 1 los. On reclJPrche les ler;tilles ro:1ges 
merce turco-hclli<nique. d'l'rfa. 

MO-UVEM-EftT -MDHJT1JME 
f 

LLOYD TâIESTl:NO 
Galata, Merkez Rihtim han, Tel. 44870-7-8-9 

·*--·---
DEPARTS 

Hl'l.G.\Hl.\, partira J.und1 :u dé1'f'tn. â 17 heures 1le!0: 
Le Pir~~r. N:tple~, :\lar:->eille t•l t;l•nes. 

LLOYD SORIA. EXPRESS 
T e._11:~1!11Pliot-1~ste. d~· lux<' C'.\HXHI) partiri;i '\tardi 1 ,Jan\·i,:r it 10 h. précises, phur 

I.e 1 ut ~~~H.hod1 s. l.1111,\~sol, I~a1nnl·~t. JaCCn, IJa1rra, B~yrouth, l\l~xandrit~, Siracu8e N"a· 

1,1,es (' ~JCll~:-1. Le_ l>.att•au partira <lc8 1p1ais ile n:il:Htt. jlè1ne servie~ r1ue dans les u·fnn·l" 
1ou·h~. Her\'ICt1' 1né<l1cal à borll. " 

<itrrltf:'\.\.LE. partira ~lercrf'di :.!: ,Janyi1·r à 1ih. pour Bourgaz, \·arna. Coa~t:lntz:L 

LLOYD EXPRESS 
Le. p_atlucl!ol-p<~~lt'. de luxe 'l'E~'EHE partira le .lc111li :l .lan\'ier :·l lO h. prt!ch•es pour 

Le P1rce1 Br111d1s1, \ c•111fie. et Tr1ei;itc. Le lnneau partira des quais de lialata. 8ervicr 
ro111111c llans lp,:.; grands hotell'i. 8l·rviec 1uéd1cal à IHJr,I. 
• l'.1\~_,ft:H.T~!'L\, parti;:,l .• Jrudi 3 ~o\'l•tnhrfl ~ 17 h pour Hourga~. \"aroa, Constantza 

~0\010:-;:-.tsk, Ratou111, lrch1zn111le, J::-larn"'üun. \;trna et Rouri.ta:->. 
(_ •• &1 

Rcr\'ice combiné avec les luxueux paquebots <le la Société ITALL\~A et Cosulicb I.lne. 
Sauf variations ou re-tartls pour Lcsciuels la compagnie ne peut pa!! être teiuie re~pon. 

snùlc. 
I~n, Cot~ll?ngnie délivre des billets directs pour tous lei:! port~ du Nord, Sud et Cen· 

tre d ~\1ner1que, pour l' .. \UEilralic la Nou\'clle Zélrullle et l'Extrt11ne-Orient. ,J'avai~ deviné que Yan Le Corne bouillé dans un filet, j'aurais coulé 
a\'ait une coufiùence à me faire. Ce ù pic si Mathurin n'avait plongé et, 
ne fut pas long car, soufflant loin <l'une poigne que je ne connaissais Musées des Antiquités, Tcllini/i Aïvsq1u• 
cle lui de gro~ses bouffées cle fumée, pas, ramené au dori•. Musée de l'Ancien Orient 

Cne afCtcho multlpltùu à dos milliers 
d'exemplaires sur toutes les colonnes 
d'afüches de Berlin atltre l'attention 
Ju public sur Je fait que, pour chaque 
laptd nnportu de Turqu10 un i>Ourm 
011.porter ù destination oe ce pays pour 
une valeur correspondante clo mnr· 
chancl1s s allemand~" · 

L!l Cornpagnic déli\'re ùes billets rnixtcs pour le parcourij 1nnrilime-tC'rreslra IstanUul­
Pan~. e~ lstau~ul·Lon<l.ree; .Elle rléli\'r" ausbi les hillets de J'Aero Espr~:-;so Jtaliana pour 
I.e l 1ret!, Atbencs, l~r1nù11:u. 

l'ou.r t,ous rcnse1gne1neuts ~'aùresser à !'Agence Générale ùu Lloyd 'l'riei;tino !.ler. 
kez R1hllm llan, GnJata. Tel. 771-4878 et à son Bureau de Péra, Galata·Sl'rai, 'fél.

1 
"'4870. il murmura bientôt: " - Petit, tu m'as sauTé la vie, lui 

-Cela me rappelle cet autre dé- dis-je. 
ouverts tous les jours, sauf le mardi 
de IO à 17 h. Los vendredis de 13 il 'i 

part de Torre-Xeu1'as, il y quoique • li nr. mo r.~pondit pas Je m'ap-
vingl an~, alors que JO commandais le procha1 d~ lui. Par h~nheur, notre heures. 
trois-miits cAmoureuse ... Tu te sou- l~nterne. n a1•a1t pa~ s~b~ de. choc .. Je 
viens, '.lladelon, tlll ce grand bateau 11 allumai : :llath.urm eta1t hv1de. 

Prix d'entrée : IO Ptrs pour 
chaque soction 

Les installations (hl la 
pren1ière papeterie 

de 'l1ul'(Juie 
PRA.TELLI SPEROO 

tout blanc, que j'avais soigné comme » ,Je lt', ~P~ouai. . . . 
un yacht de plaisance ~ » ,J ai mal d1t-1l, et 11 toudia sa 

-.Je mr soul'iens, ré1>ondit )lade- cuisse. 
» En plongeant, il s'était accroch~ 

lon, san< relernr la tête dl' son ou- ù un hameçon.. comme un beau 
vrage. · 

-:\ous efCectuions l'embarqucmont poison. 
l' . . . • .Je savais, par experrence, com-

des hommes de ~qmpage. Il faisait bien c'était douloureux et m<•me dan­
beau temps comme aujourd'hui, jus­
te assez de brise 'le Nord pour gereux. 
sortit• de la baie et doubler le cap » Aussi, couchant le malheureux 
Fréhel sans tirer de bordée entre le au fond du doris, je ra111ai ferme 
phare du .J:!rdin et la côte. Bref, si vers la goélette. 
l'inct•rtitude de ce qui se passerait » Le médecin du bord, qui est un 
sur les bancs et dans la brune restait mat!'lot comme nous, n'était pas ron­
virnnte à notre esprit, nous pouvions tré. Ce fut donc moi qui soignai Ma­
êlre sùrs d'un beau départ, et c'est thurin. li résista longtemps avant 
beaucoup d;111s une campa~ne, un que je réusgisse à le déshabiller ... 
beau Mpart. et je compris IJicntôt cette pudeur: 

Tandis quo Ynn Le Corne parlait, ~Iathurin (tait une femme, une belle 
en pensée', je revoyais ce .bea_u spec- de chez nous, robuste et courageuse. 
tacle, admiré l'apri•s-m1d1 meme. Les » - (~ue fais-tu ici ~ lui deman­
lourds bateaux, tou10s voiles dehors. dai-je. 
glissant vers le large, avec leurs éq1.1i- " Je vous l'ai dit, capitaine, je rem-
paii;es accrochés dans la tmiture, le place Jean Le Bris. 
plus haut pos:;ible, conune s'ils vou- • - Mais tu es fille ... 
laient Yoir plus longuement la terre " ~lais, ma Doué! que rnulez-vous 
nntnle. i'lur les les quais, la foule des que j'y fasse .. Jean Le Bris n'a pas clo 
parents, tics amis, les femmes, les en- fils ! · · 
fants, foule silencieuse contrastant » Naturellement, je tins secret l'in-
m·ec <'elle des sommes du bord qui, cident jusqu'au retour.• 
elle chantait, chantait à perdre halei- l'ne fois de pluR, Yan Le ('orne 
ne, pour ~e donner du cœur, sans s'arrêta dans son récit. 
d t ., - Et, qu'est devenue cette femme-ou e .. . d .. 

-Les matelots embarquaient re- mat<>lo~. demar. at-Je ~ • 
prit Yan, leur gros sac de toi!~ sur _ l'n ru·e se fit entendre pres rie la fe-
l'é 1 ~ ï . t d t notre ... pau e; un ' un, 1 s pa~saten _ evan 1 Alors, le capitaine, me montrant 
mu1, me .cloi;nant lems paptors. ~e do la main dans laquelle il tenait en­
les i•onnms:;ats presque t?us depms core son brflle-gueule sa femme toute 
Io temps que nous na\'lguwns ensem- . d't ' 
b

l , ieune, me 1 : 
o - - La voilù ! 
"Tout fl tou p, u 11 beau gar~on, tout = .... ,.....,.,,,..,,,,...,., __ .,.,,,,,.. __ ...,.......,. ___ ..,...._ 

jeune, se détacha de la file, La Foire de TripoÎi 
»-(~ui es-tu '! lui demandai-je, Rome, 29. - Le gouvernement por-
•-.le rnudrais vous parler, capi- tugais a communiqué officiellement à 

taine, réponrht-iL. quelque chose de la Direction Internationale de la Foire 
grave. deTripoli sa participation à la IXe Foi· 

»Je lui fis signe d'approcher. re qui ae tiendra l'année prochaine. 

Nusü du palais de Topkapou 
et le Trésor : 

ouverts tous le11 jours de r3 à I7 h. 
sauf les mercredis et samedis. Prix 
d'entrée : 50 Pts. pour chaque section 

Musée des arts turcs et musnlmans 
li Suleyman ie : 

ouvert tous les jours sauf les lundis. 
Les vendredis à partir de IJ h. 

Prix d'entrée : Pts IO 

Galata, 6ème Vakuf Han (Ex-Arabi an Han) Ier Etage Télé ph. 44792 Galata 

Départs pour 
On sait que la ::>iimH Bank arnit 

conl'oqué les représentant,; des diffé­
rcntc•s maisons d'industrie c'leclriqne 
et do construction de chaudi\<re" afin 
d'entrer l'i! pourparlers au sujet clo la Anvers, ltotterdam, Amster­
commaude d'une installation complète dam, Hambourg, ports du Uhin 
pour la première papeterie turt1ue. 
L'llnsemble de la machinerie de c·ette 
fahrique qui cloit couvrir pour moiti{> 
les besoins nationaux sera construit 

Bourgaz, \'arna, Constantza 

" • • 

Va.peurs 

'"l (fS.l\eS • 

cllt!rcu/e,\i> 

"l'lrsses . . 
"llerrules,. 

par la fabrique de machines .J, ~!. 
\'eith, · lleideuheim (llre117.). Toute 

t>irée, Gênes, ~lars-.ill1, \'al1nce "Dakar ,l/aru,. 

Compagnies Oates 
(saur imprévu) 

Compagnie Royale i·er. 1 1 Néerlanô:use 4le :-; e 5' an\', 
Navig•tion Ïl \'ap. vers le 1 5 .Jam-. 

" " vers le '" rlti 

" vers Je 13 jan1'. 

Nusée de Yédi·Koult! : 
ouvert tous los jours de 10 à 

Prix d'entrée Pts IO 
17 h. l'in•tnllntion 1\l~ctriquc et celle tics 

turbines ù rnpeur a ~t(> confiée ftux 
usines 8iemens·~churkJ>rt. l'our les 

Li rnrpoul "nurbfln,\f aru., 
• /)e/llr/oa Nam,. 

Nippon Yusen 
Ka.isli.w. 

l'erB le 2 l J rn1•. 
rnrs Io JIJ fe1·1·. 
rcrs le 2ù mnr~ 

Nusée de /'Armée (Sainte Iréne) 
ouvert tous les jours, sauf I.is mardis 

de _10 à '7 heures 

Musée de la Narine 

fournitures ace s•oire~ on s'est adres­
~6 ,~gaiement:\ une série d'autres n1ai· 
sons allemandes. 

Nous n'aurons plus ~l 

C.I.T. (Compagnia ltaliana Turismo) Organisation )londiale do \'oyage~. 
\'oyn;;cs :i forfait.- Billets ferrOl'iairc", mat·it!mes et aériens.- 10010 de 

réduction snr les Chemins de Fer Italiens. 
ouvert tous les jours, sauf les vendredis! Ïlnporter du sucre 
de 10 t ·2 heures et de 2 à 4 heurse . ' 

Les prP1111ers produits cil' la siu·re-

S'adresser à : FHATELLI SPERCO Galata, Tél. 44ï92 

D' ABONNE MENT:'\ 1,~~eal~: ;[~~~~~ ~~~~1~:;~.n;, ~=:~~,i.'~ 1~~l~~ rompagn1·a 6EnDVESE d1"H:1v1·gaz1·onE auaporsl! it 
no seront plus ltl'l'es c·cpt>1Hlant sur le U U 1 U.H. 

Turquie: Etranger: 'marl'hi' nrnnt J,1 pr,.1111er dl' l'an. Ll's ~ 
eommanclc·s cOmlitent·eront t\ i·tro ar·1 Service spécial de Trébizonde, Samsoun Inébolou, et Istanbul directement 

Ll<t• Ltqs ccpt(•es it parlir du 1er janvier pro· pour: VA.LENOE et BARCELONE 
1 an l!l.50 1 an 22.- dtain. La prnduction rio la sunNie 
6 mois 7.- 6 mois !2.- de Turhal est surtout de,;tinéo ù oa- Départs prochains pour: NA.PLES,VA.LENCE, BARCELONE, lllU.BSBILLB 

4•
- tisfnir<> aux hesoins d<' nos \'ilayels GENES, SA.VONA., LIVOURNE, MESSINE et CA.TAllJJI 

r. 
TARIF 

3 mois 3 mois 6.50 dn tlud ot de l'Est. · 
~ • e. r 
~ ./ llésormais, les besoins d11 111.11'<·h1\ 

s1s CAPO ARll.\ I<' 8 ,frumer 
Sjl:l UAPO Pl:N"O le~~ .J1u1vicr 
f'IS C.APO F.\.Hl) le '.i revri .. r intérit•ur seront enti/•rpnwnl satisf11its 

• :s +. par la production nationale> N il n'r 

Ti1ffff DE PUBLJrfTE aura 1•lus lieu cl'imporlPr mi•mo 1111 Départs prochains dlrecte1uent p~r: BOURGAS. VARNA., CONiiTA.NrZA. 
H U gran1mt~ do eet artic·IP. J,\·:odo ill'sl sis C\PI) PIXt) 1~ G.Janvièr 

capitaux qui pr••naic•nt jusqu'iei le sis C.\l,l> F~\I~O le ~.J .J.in\"Îl'.'r 
<"hetnin 1le l'ûtr:.u.:ger pour l'i1nporta~ 

1 

sis C.\.Pt) .\1L,l.\ le a ft~vr1cr 4me page 

3me 
" 

2me' 
" Echos: 

Pts 30 

" 50 
" 100 

" 100 

le cm. 

le cm. 

le cm. 

la ligne 

• liiiiii---iiliiiiiï.iiiiriiiiïiiioiiiiiiiiiiiiiiiiOiii. 

tion ile su1·re ~e trouver.1 cl" "" fait 
arrôttl. I.a t•ousonunation totale du 

1 
. 1!1Ilcts !le pa.~~agc ~n 1~las~e~ualquc :1 prix réduit!j d:tn~ cabine l~xténcures li 1 et 2 

:-iUc.:i·u. en ·rnrquÎ(\ c~t df' 1-\ri(lJ!OO ,,·a·j l1ls, 111lu1·r1t.urt', v111 et eau 1n11HJra1e y co111pris. 

00118 \>ar an. / ('onn~issentents dire 'ti:I uour l'.\a1èrî•1uc 1l11 . ~,1rd, Centrale et du ~ud et pour 
t"' l'.Australie. 

r :li VBRt" d"S tab:11rs l'uur plus amples ren•eignenrnnt• s'wlrc<SOI' ,, l'Ag•l I" lbrilirn. L.\Sr•:R SIL-
llu 11 11 Ull BF.I\MA:\l\' et Co. GalaL:i llovagWmian ban. T.llépl!. 41tili -H616 au; C.>mpag11i~s do> 

Le monopoles de tabacs constatant WAGONS-LITS-COOK, Pero et Galata au Bureau de voyag•• N\·r rA, P.lra \Télépt.. 
0941) et Galata (Téléph. U5UJ et aux Blll'tlau:i de VGJ&&e& •lTA.., Téléphone 4364:1. • 

.Ill. 



4 - li f.\'OULU ·--
Un VastE Et E'loquEnt E pos, d" ff ocEp "EhEr ~~~:~onp~~lr:~=-t ~a~~~lll~it~·~~.~1.selo~~: à ~tre utilt> à la patrie Pl à l_a_ ll~tion; LES_ édit.~riau~_dE_l_'_ :i!~l!!:~-

1 

r :al . :1 0 '1 r qu'il travailla dans les cadres de sa nous. llOUS em~r~SSOllR de fau.e. IOl'.e Ull 
• - --- profession, agit plutôt dans son in toi· de:ro1r e~ _nrnct_1f1~nt les meou_1 e~ ~t'Jà Ku B 1 LAY i1ES B turq ~2 

de cr, matin e • rèt personnel. ~lais il existe d'autres prises. _c est ,11ns1 que !~ 101 sui .ta 

L'0°UVr0 U g fJ" 0m0nt ED pol1t1qUE ~~;"·t~~vc~~~'.~\ ~~~~~~~~0~~jg~~;h~~ ~r~~~e~~·j~~~~~ ~1;;.~~t~? ~.~~~~~~~~r.s~r~ 1 ... ,,,,,;.,, 
IJ " Ill' (j IJ Ides rangs serrés au sein du parti ré- façm~ à la 1611 ~ 10 plus_ conf~im_e aux Le 1·ou1e.111 cl1• la r6a<'lion n'a pa• 

e t, e t te e t te 1 publicain du peuple. èios lemme• aux· j1Jcso111 du.pays et plus ~pp1~p11~? .au lranrhi\ sn tête"""'"""'"!; il 11uu;" 
L'Enteute fr,\nc l·i ta\ ienae 

ln nrl" rn., sonar ID n or11a 1ona E1quelled incombent désormais iles h_ut que 1~~1 ~o prop~""· l:.n.ptOJI'.~ tous hle~s(.s. Kubi!:iy l'S! lll'Jl'l p:>ur 
[.J li IJ tl U IJ clrnrges politiques, devraient •'em· '.1sant la ~toatio_n d~ i.oopé~at"'.'s d~ nous.,\ quoi scneut la pien·n et h-

press+'r d'occuper la place digne •ente est"l.abo~., en'u_e ,do saurn_r d.,. ~uivro du montlllh~nt que uons lut 
d'elles qui leur est réservée 1laus ces mams des tnloim~~1niies la maieure avons ~rigt' V Kuhil ay vit dnus nos 

\[ .\.• c .• l 1 ., Io /i11rüi1 
IPS'l \' r~\J.·o, 1 t.tt'\.H$ l'li 

lé!f"~e 1 S C l • ' l'i 1 ~:t.\t 8 
c S·llvant l '" ru \. 11,~ a 1' 1 \'Ôe~ 

rangs et d'exercer aussi Jours poids ~artte clu bé1'.éftce _qu~ ra~por~e ~a ,., 1.urs. 
dans la balance do notre existence. vent". de nos produits sur des matches 

dt: ft•l!llO le~ 1C1 f:') lt> \lll" dl'~ 1li. 
plnni 1• '::; l' s d 1 \"t' 1 :\ll\'Cltl\IJnt 

hu·:i!1ya. 29. AA. \1 .Bccep Pei..ti .. l è'pu_ hl 1u se. t ~outni~es .. u ::;iège tlu par-
t·· rlo Kutahya et ~rrreta!r~ gér~r.ral du Puru t il Jlll\ t">tu·Jp approfondie et jugPes 
flu PPl.J•I"· n pronoJH't' lu~r soi: nu IJu 1qu1 I' ., I . . I. . . . · -
offe1"t e;i son honnei.:- al" le l,nrti lrJ dl ·it a11rt UIS \a eUI::t p1at1que~. 

extérieurs, et d'assurer au:< culuva· A Me11em e11 , l'f• n'est pas a jeu1ws•o 
Mes amis, leurs un plus 1;1;raml gain sur leur de ro pays 11ui a été décapitéo ; c'est 

tl l'.-\(1·.q. ..., i'< 1 u• 1·npproché~ 

cours ui\·ant : _ 1 os d(1pnt1• 1nemhres du pirti \'Î· 
.\If!& a'.'""· nws :·0111pat1"0l!·:<, lsitE .t tou~ leg poinh du pay~ pen-

Nous avarn;on!I toujours avec cet production. la noire réaction des softas; c'est ell<• 
élan révol_utionnairo qui ca1·nctfrise 1 L'Etat a envisagé éiwlement des qui pourrit dans la terre. :\Ieuemeu a 

dan~ ll 10 11•qpo1·t o t d,1 qO 9/u, HlaÏ:) 
touto,; l~s ilifftcultl'~ cl 11.s <'c< n(•go­
ciations provi<:'111rn11t dPs aff,1irns bnl· 
kaniqu•·K ot , tif\ l'Europ~ Centrale. 
La France ~emblc vouloir ,ubo1·<lou-
11Pr 111 rtigh ... nll'lll le la qut>sti011 afri· 
cain ù c ~: .i clo l'<1ft•nir dfl l',\dria­
t1tp1c• ,.t <' 1• \u 1 1iL~ht•. I.·1 cJ:.ifi('ultC• 
('Oll!-il~tp :\ iI'lHl\l·r 1l 10 ll'ilil ... fil!l.Oll ÙO 

nature ü (•4Jlll'liIL r a . 1 fo·~ les r1<:eia­
mat1ons <Ir l'll:1l P, 1· Je, 11~ h Frn111•e 
et {'olles dl' lcl \·ougoA a vie." 

mc' eoni•tto~ ens, 1lant les rncancPS, ils 1·01htatent la 
En ma qnalit~ U" rntrc <.:,put .. j'. i modt· d'11pplil'ation cles loi~ rntées au 

eu &UJ >Ur•l'hu.1. dan,; l'après 111111 dl's r·o111·~ de tannée ut 1·eleve11t les ques­
entreltet'8 prulo11~6s aver vous 1 . .- ti.m~ 'tui <loivPnt Htre rojust~es par 
nn1·~ du parti, <'1 avcl \'OU~. nies l I &1 s l"s nouvelles Ioi-o. ~\ lour retour 1lans 
compatriote' do Kut11hJ u. le,"' pa1fo ! lu capitale, leurs 1·onstatationB sont 
en sec"étaire g~néral du part ré1 ubli- confrunlée•. nu groupe parlementaire 
eain du peuple, d11 e parti q1~1 PSI le; du parti. avc<" les points de vue du 
fondement du 11ouvea11 ré~mw "' go11»ewemé11t et co sont c-es travaux 
Turquie et a ource 11'énerg10 dan• complèmentnires menés par l'organi-

t - marquô Io dernier soubresaut de la 
no re parll. mesures pour [aciliter le paiement dos réaction à l'intérieur des frontières 

La langue turque, tout comme lea dettes que lew cultivateurs avaient de la Turquie: pour l'empêcher de 81_. 
terres_ t~rques e_t les_ marché• t1;1rus, <'ontractées lorsque leurs produits dresser une dernière fois nous l'a,.011 , 
sera hb~rée <les invasion~ étrang~res. leur rapportaient davantage. 
L'enthousiasme que nous constatons Nous reclten·heron• de mùme la 
dans l'adoption des noms de famille meilleure solution pour régler laques· 
l'St de nature à nous combler d'es- tion de la vente du sel. 
poirs quant il la perspicacité de la 
nation toute entière. 

no1ro nouvel es,or. sation du parti fi 1\u groupe parle- La T u r q uie e t le mond e 
. · I mentaire qui »talJl1sscnt l'odentation ~les amis, 

Les élections mumcipa es hcur11u~e dt1 ln politi11ua du parti et Le gouvernement déplvie <.les efforta 
et les élections législatives du gouv• n11.•mont. Tout <'eci assure en proportion dei besoins de la patrie. 

Me. ami•, la ni!abora.tinn trè• intime <lu peu- li veille jalousement à l'intérieur à la 
'iouR !\\Ons 1a11,, r(>i·emme 1 t ~n pic., du pa_rt1 et du gouverueme11t ot sauv~garde de la sé~urité et de la r~· 

ta1;t ' U@ >,1•·1• J~A ~ •reu.-e toue 1ant rend 1~~d1ts 't~:n·aux. avantageu~ au volutH?~· lit à l'ext~r1eur, tl. poursmt 
les é!ecti~ons munici~alo·. .·ous 011 lpuys. \i ilà dou provient notre co11·11a poht1que 6trangère attent1_ve. et v1-
somme1 11ortis la tôle haute .• \ ces élec· !rnnce en la snge"se de nos actes. 1 gilante q~e. commande le mamt1en de 
lions ont particip6 nos citaaith ,1ui )les anll , J notre position contre tout évènement 
lormvnt ls tiers de la population lot~- ('ne rlecnto loi pré mit le renonvel- ~.ventueL Nolul.s '"one en pl a1x et edn 
1 1 1, · l 1 · . . • uonne mte 1gence avec e mon e e de 1\ urqme. .n 'rnnr ~ propot- lmnunt procham et "multane des con· . 

Tous les préparatifs sont faits pour 
donner par des lois à \ou tes ces ques­
tions des 11olution11 appropriées dans 
les premiers mois de la prochaine ses· 
aion de la Chamt.Jre. 

J'oici nia COlll'IUSÎOll : 

le 9ouverneme11t de la République, 
sans jamais se laisser aller â des illu­
sions ou à des imitations, recherche d1a­
que jour avec 1111 soin minutieux, el il les 
trouve, les mesures lts plus appropriées 
aux besoins de /11 natio11 et /es plus con­
formes aux exige11ces du moment. Il mar­
che dnns cette z•oie avec courage et à 

tion d~s i·otants nst ~nns précédent seils g~n<•rallx. Tout tlernièrement les entier. Nou~ abons colltb~~~al~;e~el~ 
dan• les annn!es nuss• bien de conseils muni•·ipnux ont tltu renoU1·e- ma_x1mum a onne vo on . n 
notre temps qn" des <-po1111es anté· lé.-. Avec lt·s Muetion• l~gislatives, t

1
attves, de Msarme!llent. Leb f~\tirqua 

rieur1•s. D'autre part, le:; votants 0''1 l'as-ambU·e nationalo aussi sera renou- es tra\aux mtern.attonaux a o ent pas sûrs. 
donnê leur 1·01x à l'unanimit, aux !rel6o. D'autre part, Je grand congrès 1'1

1 
uge a~f'renta~'Jn dei. ar~tmeft.s 

eandidats du l'urti du peuple sauf 1 de notre parti •~ra de même soumis Put t q~. eur r uctt0n JUS t 10 P e1-
une centaine lesquel' votèrent pour ù un rc11011velloment en mai prochain nement l 1mportanoa que dlls le début 
~es per:1onnes_ ne rignr~nt pas dans l.1, et l'on profitern des expériences faites no~s ayonli attaohée à notre dêfen1e 
hste dos uan<h<tat m'l•~ apparll•na!l!. uu eours d~s .1 années qui se sont nattona e. 
tout de ruême au parti du peu!Jk l'e 1 écoulées depuis h• rternier congrès. Fina nce& et économie 
r<'~ultnt i11tliqu1>._<·0111h11'n notre I!O[>U· Ainsi, la T~rquw r~publicaine ù\Jan· Dans les travaux économiques tout 
lahon toute . Pnttcre a . p~u s6 tom 8'~ corn au printemps, avec des ~léments 
eompri\hPnliion_ d~s pr111r1pes du parti uouveaux et une nouvelle forcP •1u'AI- comme dans la politique intérieure 
et 8011 appréc1at1on dl•» wunl'~ du 1., nura prib(.u cl;;us la confiance una- et ~trangère et dans le domaine de 
geo-.,·ernc·nwnt. C'est là l!n r~sultat aime du p~u~tlc, rnrs des nouvellPs la défense nationale, notre gouvertto-
•tont It1 parti devrait être fier, un r~- nia!tsntiono. ment a'est orienté danli <.les voies 
sult>1t , 111 i perm~t _lu co::fianc-c du j La réforme du système pratiques et réalistes, loin de toute 
pomt de vu 11 de t um\c nat1ooal . illusion, et il adopté dei! mesures pré. 

Le parti du peuple e11 décidant l1•s électoral ventiveli 1ans attendre que des cliffi-
nouz·elles dec/io11s /égi">lativ~s vi~nt tle \li•s anus, cuités naissent et s'accumulent. Le 
s"adressu 11 rapprt'cwtion du peuple' 1 >at s le :;ysknt0 (.leclorl\I nouij uous gouvernement a assuré à temps la 

. . . . l trnmo11s Pngnp;~s dan-; une nouvelle protection de notre monnaie nalio· 
·'u' 11ne échâlli' '" ai'.wllp Pl11s_ etendlle · voi _ 'iotro p.1rti a en YUe deux prin- nale, notre balance commeroiale ainsi 
pt1r rapport a11x thct1011s m11111c1/H1/es, J dpi s dis:in«ts: la tf(•mocratiP, et le po- que notre balan<:e de paiement, ce 
ce/!.- de tou.1 t.·s m/<111/s de la palne, l pn!l'm'" l'uniun nt l'unit.>. :-;ous avons qui a h:lté notre entrée dans l'ère 
da'~ l•illaqeois comme de., l"ittidins. /.'11/J· ss.•y•; 1 .. pri111•ipe de poser des 1·an- d'industrialisa_tiou et de fondation. de 
pn•bfl/io;1 que niius fll'<'llS ,.11,. tlllx éh«- didatnres s.1ns em1>ultation préalablA l!randes fabriques. P_ar la valorisa-

. . . . Ides .-ot~uts. Lo réoultat ne fut pas 1 !.ton des produits agncoleo à expor-
11011' 1111111111~,1/es, ile /,1 _l'art des.~1111 • heureux. !Yautn· part, la clifficultC. à ter, ceux-ci trnu vùrent dos prix, meil­
d111s 11011s I a11n•11s 1111ss1, 11ous I <Sf'e-

1 
réunir 11 s snffrag"s d'une gra'ldo 1 leu ra. Tous noi pr?du1ts da 1 année 

rons /amemeflt. de fa tota/1/é "" nos multitudu sur un nombrn restreint de dernière furent entièrement 6coul611 
comp<1triotes. aux no111•elles i/ations: r r;ol\tH"; e.-t <'rnlento. Comma solu- grâce au système de clearing q_ui_ nous 
/eq1slativts. tion itdermédiaire, nous avons jugé a ouv~rt les _marchés ext01·1eurs. 

· • bo11 de r·onsultur 11u préalable les Même 1 e:<porta_t10~ de noire blé 11 
L e contact avec la nation !end:rnc~s des votants. L'animation augm_ent6 quo_iq~ 11 ne f1~ure pas 

iiue nous arnns constatée au cours parmi. 1101 prmmpaux: articles d ex-

LE consEil ÉconomiquE 
dE l'EntEntE balhaniqUE 

- -~ 

La délégation t u rque 

Ankara, 29. AA.- Le conseil écono· 
quo dt! l'E11tonto lJallrnnique, créé 
d'après les statuts cle !'Entente signée 
à Ankara dans le but de rechercl\('r 
les moyens d'intensifier les relations 
économiques entre les Etats membres 
da !'Entente. se r6unira le 3 janvici· 
1935 à Ath1mes. 

Le comité national turc <lovant par­
ticiper à cPtte rôunion est composù 
de '.\L Hasan Saka, Mputé de Trab· 
zon. M. Faik Kun1oglou, sous-sPcrô· 
laire cl'Etat au mini8tère de l'/icono­
mie, M. \'ecli, direrteur g<lrn•ral des 
affaires commmcialPs au ministère 
des affairL"S Mrangbres, M. Burhan 
Zihni, prcmior consoilll'r nu Türkofis 
et de 111. Sami, inspecteur g1;néral 
de la Banquo d'Affairl's. 

~!M. Huldi Sarhan et ~ielih, chefs 
du bureau des Balkans au Türkofis, 
Ill. Cabir, chef du change à la Banquo 
Centrale de la République,M.A. ~inasi, 
chef du bureau au corn1tê balkanique 
et M. Atif, directeur au ministère des 
affaires élrangèrea, accompagneront le 
comité en qualité d'experts. 

eut(\f'r1~e. 

ta uouvellc orientation 
en Yougoslavie 

\'oyez ct<pendant un peu au delù d1:s 
frontièn•s turques. Les coll«ctidt1:s 
tur11ubs et musulmanes luttent contn' 
la violen<"e de la réaction qui pri't<·nd 
leur interdite les voies de la libc'ra­
tion et de la culture. li y a quûlques 
jours encore i\ propos de cha1<cau on 
a cassé la tète aux jeunes gens d'An­
tioche. Aujourd'hui hors du cadrn des Le gou\'e1'H<m1•nt Jevlitch, ait1sique 
pays d'Occident, le turbln e8t la Io note fort j11,temcn• .\1. .\, 8. Esmer 
source la plus sûre d'asservissement. daus le Nilliyct '" 111 T111quie. nt> s'ap­
LQs soutanes et los «cubbe» so drcs- puio sur curun pHti.•Lo l'rl-~idenl du 
a<'nt, comme des ailes de chouetlu, Cous~il n'e•I n.onw pas memhrn du 
contrn la grande lumière. La premii•re Parlement. \'oilù J•O:Jrquoi 011 110 [!PUI 
lumière sui· les cmurs plongés dan~ ui1·,, dt' Cf' c.1ln1"t •ru'il est un gou­
les ténèbres rayonne de notro peuple ,-,.rnemont d'union m1tio11al1' dnus la 
et de notre idéal. C'est pour11uoi. par- siguification cpie tout le monnr ac­
tout où ils exploitent la religion. lcR "onlP :1 ce terme .. \u demeurant, la 
réactionnaires sont nos ennemis jm·11s. constitution d'un !Pl gouvernement 
fis s'égosillent à vouloir détourner la n'est. pour l'heure. pa,; po",;ihlo en 
jeunesse de la lumière qui \'ient d•1 ïougosla.-ic, puisr1u'il :i'to>xisl~ pas dP 
Turquie, pour la ramener dans h partis tlù'n ·nt déi::t,n·,i.< d .ns <'P pay~. 
mosquée, \•ers le cl{ibto .. (Lu :lkl'l(Ue) Lo g nl\·er 1 1.1 ·nt d\111ion nntioualo 

La libération sera Je fruit ile la esl 1·.,1111 qui ,-.,mpre11rl eu son s~in un 
nou•elle culture turque. Xous 80111 . ou cieux 111ini~t·(·S cl'' rllacun des partis 
mes ses guides et ses gardien~. I•:n politique~. 01', i! n'y a en Yougoslavie 
cet anniversaire de Kubilay uous 110 qu'un parli 11at;o11al-yuu~oslavo, <JUl a, 
laissnrons pas la jeunesse turquu 011 d. pui• d s anu<le• d 1 ig • Io pay" d'a­
deuil : nous renouvollerons l'onseigne- nrès l'ar11·1on C"tk . C, p.1rti n':1 plus 
mont qu'il lui a donné pour la protci·· :1e sens, plus cl' ra1•on d'illre d:1ns la 
tection de cette culture. nouvellu •i u 1 0.1, d s 1 1li•sulution 

C s'in1p1."i<'" 
etto culture no se développe i1uc L'·H.'~oss:nn au pournir ilu 1 -~binel 

dans les cœurs et les esprits qui ont .fovt tdt m:mpi-- 'e 1 ·but d'nno récon­
bénéficié des lumières de la lib9ration. cilir.tion <>ntre 1,.8 nationalités yougo"· 
Tant que la pensée et Io sent_imont.110 laves qui vi.-.1 iont à l' · -.11·t Io; une8 
les auront pas ~cla1rus. la hllérallon ùt>s autl"os et 80 portaient un res;cnti-
demeurera à l'ctat d'une d10Ho que t tttt ,1 
l' 't . I' l ( IOPll 1111 < 
~n vo1 'mats que on ne p~u a • ' Xous autr~s. Turc,, souhaitons de 

temdre Cette lutte poa1· la cult11rf· iout cwur roir le 11 ,.. h' au r :bine;t sui­
~evra ôtre menée partout et tout,i la 1 \l'i• nit•• YOIL cXJ·oll tP ufin do faire 
Jeunesso dc.~ra y prendn> Jla•:t !:1111 att,.indro leu · hut ~"x \'Oll''O.llaV<'S.» 
que la tlcrn 1ere lrace dH 1., r ünctton "' 
1ù1urn pas t!lù ef!t1cl'~ ; olle dcHa être « • 

menée contre los idées rétrogrades et lv1•ogner1e 
leurs suppôts. Ce n'est qu'en 1·reu,nnl 
jusqu'à la racine de la réaction qu'on 
pourra s'engager sur la rnio ile l'Q, .. 
ci dent. 

A Menenll'n, un seul représc11tant 
de la jeunosso turque a p•~ri ; rn,1i• 
toute ln réaction de T11rquio a suc· 
combé avec lui. 

Knbilav ~•! l'1tnP- rtPR bor1rns mil1 

Lo tHlll1111l• lla'>'"ri. 1nc•1lp1• l'h fognerie a l-Lt1 
"Ontl::unné il Ùu 1u1 is t'l lj Jours tlt• prison et 
:Io ltqs. tl'a1r.ende. 

!aires qui m int · 1t 1:1 1·oute ·) s iiv1·ù 
aux g ·.,net s PO!~èctttités il •::;irPuses 
d'a~~u1N· ll'ur ~~lut. 

Palih Rifki Atay 
l'n parti pc/1/itjue devrai/ elr<' fort ur· de~ récentes élections municipales a portatton: La créat10n _des silos, ren­

co11.<pecl d1111s /e.1 affaires e/ectomles, ,.011 nrmé la justesse de co point de due posslblo pa: la lm .sur la protec· 
Or, 1<•11! en nous attenanl stricteme11t a 'ur·, Pour le. 6lections <lu ao1·0111l ùo· 1 t1on du blé, a fait da <-e dern111r une 
ct•lf1• reqle, d'on t'Ît'llf-i/ que 11011s a••o11> gr(., les ouml.1gtJs w feront auprès des denrée_ recherchée sur le marché à 

111é111brcs de' conseils d'administration 

1 

des pnx supérieurs. 
et/le grdlltft.-. cofl/ianre f!ll 11ous-111c!1ne~ ? 

1ln parti. le fait a aussi rel avantage )[es Rmis, 
( .. e~I yue nous so1111nL'.i; /011jo11r,, en t·o11- • 1 1 ét. l l dl, 

• I I '1 1 il re" P ·~~ Il\' ll'U eux. 98 a le· I -a 110!1't1·qun r1·n·. 11c1"ùro 1ln la 'l'ui·· tact pe111111111·111 m•1•c I dm1• 1 ' a tliJ/1011 t • t 1 t 'l t 8 • '" " ~ re1 s tu .1ar 1 '.ans. 0 i .w•x 'e. m<1m- quia tencl ù ne pas forct1r, dans aes 
tant dans /1•s 11/fain'S i11!''1it·11r.·s du IJ« . d 1 r 011om l tl ad1111111strat1on du impositions, la capacité de paiement 
parti tjue d111J< lts P"'''''tles du qouver. pnr 1 . des contdbuables. De même, les tra­
ne111e11t d1• 11otr" parti. 1 Les femmes et les élections v11ux prévus par le budget de l'Etat 

Quelques membres du comit(> sont 
partis ce soir pour Istanbul; IPs au­
tres devant partir dPmai11 pour la Il 
même destin&tion. 

Les membres du comité national 
turc au consoil 1iconomiqu• s'embar­
queront le 31 courant d'f•tanlltil il des­
tination d'Athènes. 

' 

;\uus U\ons tonl d'ahonl 110~ 1·011-J Lapa t riµat1011 tltJ 110,, i·oncitnyen- sont réalisés avec sagesse, de la fa­
gr<·s a1wucls 1h11ij plus1cur diza111 s nAR ux lcr t1011s eHt !a carucléristi- çon l!' plus conforme ~ n_os conditions '!!-!!!!!!!!!!!!!!"-"'!!!!!!!!!!!!!!~"""""'-.... "!'!!!!!!!!!!'!!!!! 
do millinrs du eollu,es. dan>< li>s 'I" Il'· qu de l'otn• 11ouvell« llrA de travail. de vie, et <!ans les hmttP.S des re· Th' "t d 1 v· 11 
tif'r8, 1·11lagoi. tollllllUnes. kau ut vi· \l,:is pr Ill' pou von· 1•tre ûlue par les cettes totales da l'Etat. C'tist l'atta· I ea re e a 1 e 
Jayet•, «011grh qui su cpmplct.,ut n,Jh •· .-nte. du parl1,_ tl fnul 11u'elles. Y chement inébraolabla de l'Efat à l'é-1 • , 
mutuollt«n"ut leK trnrnux • 0118 .d1111-, uutrnnt. .- _otro parti P.•rnrëu•t ln prtn· quilibre LiurJg~tairo qui noua a permis Section d'Operette 
non tks r.tH'ouragemonts to11Jo111·R 1·1p., !h' lull'u dù la puht1qu~ du. P!1YS de surmonter les difficultés imprévue1 J ( e - Thélt F · 
croi.aant' pour !(lia chaq11e L'Oll!;;r1's un IJ1e11 11a11onal sans aueu!ie clts!mc- créées par la crise mondiaJ11. · X r e rançauu 
délib1'rc ullll'tl\l'!\\ sut· l'a<im1n1str·1-1tio111k ,,., .• ou de prnfefiRIOn. l o~r Aajourd'bui 
tiou d les ho,nin du pays. Catte 111 - nou,, il 11'ex1sto aucun c1loyon pris ~Ies amis, 
thode lie lrarn1l permet rto conc~1:·1in::iv.1rl1101le:n1Jnl,ava d"1111e_Part des Nous ne cessoui pas de pre11d1·e DEL:C 

DOL"'O'" 
llllll j lllll1ilir trnr 1·luique annl·"· du 1,.:llpli• nu H'· p1•/111cie11s pro/es.<1011rtels et d autre P_art toutes les mesures qu'exigent le• né· 

ge central. le:; unies aRpiratwn ot de> qe11s ~·ocwpant de leurs affmres cessil<ls de l'heure présente. Et quand 
leR •entiment~ intimes des citoyen.<. Pt'rs,11111e//es. 'fou~ les !'iloyens, hommes nous voyons qu'un travail entrepris, 
Ellr p<'rmet également de fairè doR 1•t fommos. tout en remplissant te:urs fut-ce aprils milre réflexiou, ne cor­
propositions approptiée> sui· los li-' rharge · individuelles, no ~auraient respond pas entil>remeut sous certains 
gnes essentielles du programme du,, mar,quor de plnce1· au·clossus rio t~ul aspects aux conditions de notrB vie, 
parti qui sont li la base de l'adm1r11s· leur dm·oll' 1·ommun qui es_t !B patrio- nous, <JUi restons fidillement attachés 
tration de l'Etut. Toutes e~s propo- tismr, leur devmr de pnrttc1por à la à notm principe esseutiel consistant 

i:-rande op6re1to 
par 

Ekrem et Cemal 
Re,lt 
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E LAl:'J C 
----------

par Louis Fi·ancis 

- .Tc \'OUS :1'sUro, 1Iil·elle; Jt! SUIS 

dt'.isolt·e mas je ne puis absolnm6nt 
l 'ae. ~Ion [H'r" l'l'\Îent au train do 
&opt heures. Je mis r1>ntrer 11\'ec lui. 

- Mais ii n'a JID~ be~o111 do toi, 
lli•::tit Luc L'. 

- Il n'y a rÎL•n do 1-r[·t .-. la mni 011 
~la pot1ta sreur a déjeuné chez une 
voisine, mais elle nous attend re soir. 

- Coi cho-os-l:l, cela s'arrange, dit 
un des jeunes gens. 

- Mais oui, dit un autrl' \·o•ro 
pàre sni:;ra que mus êtes avsc nous. 

D'autant plu~, ajouta Lo:.iis, qu'on 
sortant du train, il vas era ici. Il 
aura soif, ce l10111me. Cftmille lui ox­
pli11uorn 

- Je le conn..i mieux quo ,·ou•. 
( e 1, ·os~ pas vous qui supportl•rt 1. NU 
mauv.l1so humem· 

- Tu t< fais une montagno do rie 
r< p1·i t L1:c1e :'." uus passons pré\'C•t 11· 
ta sœLr. Elle vient uttcndru tlln pi>re 

01 il" ma1tgl•nl touR deux lu soupe ici. 
Blanc 1w .,crclait pas un mot. Il lui 

1,:11•a1s.•a1t difficile que Raymonde 
p1it e1won• faire dl'H objections plau· 
s1l>ll•<. l'ourtanl, il out la joie de l'en­
trndru rdusor ohstinémont la partie 
d•· plnisir qu'on lui offrait. 

Xou. dit;ait-elle. Il est tout à fait 
nêceboaire quo je reutre avec mon 
phl>. ,Je 110 puis vas faire autrement. 

Loui' eut un mouvement d'humeur. 
- l''est tout de même la guigne ! 

s'écria+il. Depuis quelque temps, cha· 
que fois qu'on fait un projet, il y a 
toujours quelque chose que voue re· 
tient 

- <~eln n'ost pas ma faute, révondit 
J: l) monde. \'ous sarnz biou 11ue Bt 
'ela ne dépend nit que de moi, j'irais 

me 1·ous tout i1 fait volonti1>rs. 
- \'<ius pourri~z tout cle mênw avoir 

U'1 , ù pl s chi cran, bougonna le 
gai ~·m. 

~la i no faul )Jas qufl je vous 

prirn de votre promenade... j doux ~n• avec un lieutenant du b3-
- ~lais j'espllre Ilien, a'til.'ria Lucie,· ta ilion sans que poi·3onne ait jamais 

nous partons. ro11un1ué qu'il lui ait adress6 la pa· 
Los jeunes gens sortirent du caf<i. role . .fo l'ai appris longtemps après, 

Blan<• ne les quittait pas des 1·eux. JI par un haear<l extraordinaire. En 
vit que Louis prenait Haymonde ù provinro, si l'on voit on conversation 
l'écnrt. Elle souriait à sea parol<ta, deux personnes dont les rapports ne 
maïa refusai! encore do le suivra. •ont p•s clairernenl dMinis, 011 <'Il 1·011-

L"s voilures démarrèrent. La jeune clut qu'ils couchent ensemhlo. Xe res­
fille fit il 64'8 amis un geste d'adieu, 1 tons pas ici Circulons. 
et, tournant au <•oiu <le la maison, Haymonda êlait accoudée à ln pe­
s'engagea 8Ur la place. Oepuis le mo· titu barrière. Puis elle fit quelques 
ment, où il était entr6 au <~art'. Blanc pas. s'approcha de la porte à claire­
n'avait paH r~~u d'l•lle un regard. Lors- voie qui ouvrit l'accès du jardin de 
qu'il avait salué ~es ami8, elle avait Cl\milla, et suivant lentement l'allée, 
incliné la tôle. sa111 intorro111pre sa elle se dirigea •ers la tonnelle où 
co11\'ersation. Bl:\nC l'avait trouvée le jour de la 

Blanc, sous la ta hie, lan~n un !'oup noce. 
de pied à Hebdomadier. Celui-ci fit \'oil.i, dit lfehdornadior. On pense 
signe qu'il comprenait. Il ;ippcla Ca· à toi. On t'appelle. 
millo pour payer. - Comment la rejoindre'? Par cette 

Lor~qu'ils [u ~ent dPhors: porte, j'attire l'attention. 
- li faut absolument que je lui - Naturellement, ce n'est pas à 

parla, dit Rlanc. faire. 
- Hum! attends que j'examine 1<• - Retoumer chez Camille~ Trou-

public. ver le moyen de passer au jardin? 
Il fit le compte des gens qui 1e réu· ·- Tu manques d'imagination. \'oici 

nissaien l sur le trottoir de la garn, ce quo je reraiff, moi. J'entrerais à la 
pr~s de la petite barrière de sortie. gare, je lH'endrais un billet pour Fré· 

\'ela me semble dirficile, dit IIen- torivo- c'est <[uinze sous puiH Pn 
1·i; il y a bien 1:\ sept persounes qui ayant l'air d'un type qui s'ennuie, je 
trouveraient insolite ta conversation suivrais le quai jusqu'au sémaphore, 
av6C la petite Genix. Je remonterais ensuite par Io raccord 

- C'est odieux ! de la soierie Prestat, et je me trouve-
- C'est pourtant la eondition es- rais J'orei!Je de mon ami~. derrière 

bentielle. Tu connais Madame N .•• Y des piles de planches. Tu ne risques 
Eh llien, elle a fait l'amour pendant I q ue de le faire engueuler par un em-

Le rivage de la M armara, aux abord! de Y eni Ka pi où M. 
propose d'établir un port franc 

Agalhe 

Prestat,lai donn~ un p1·étexl<'; elle l'a trouvy 
i;tupide, et m'a cntrainrlo chez elle; 
pouvais-j e ins1Htc1· dans me trnhi1· ~ 

ployé ou par les chiens de 
i1ui sont d'alleurs attachés. 

- Voilà un ~lan ! C'ost égal, qu'esl­
ce <JU'il faut faire pour arriver ù dire 
deux mots à une femme ..• L'l pluie . 
les gens ... 

- C'est à prendre ou à labser. 
Blanc, suivant exact~ment le PO i•11il 

d'Hcbdo, s'approcha de Raymonde. 
Celle·ci l'attendait, tout près de la clô­
ture du jardin. li lui dit qu'il voulait 
lui parler le soir mêmP. Elle promit 
de venir; après le dîner, elle sortirait 
pour aller à la fruitière. 

XXII 

Dans la nuit encore humide, le' 
montognes étaient nettes et ult•1ies. 
De la ville s'em·olait la dernièrie son­
nerie du clairon des chasseurs 

- Voilà, disait Blanc, la nuit o•t 
venue, et, depuis vendredi tu n'as 
pas pu me donner une heure. 

La jeune fille eut un geste de ré· 
signation. 

- Sais-tu que je t'ai attendue hier, 
sous l'averse. 

C'était de la folie; mais J'étais au 
petit pont, 

,J'en !'tais sûre, répondit lhym.J1Hle. 
Moi aussi j'étais décidée à mus re­
joindre. La pluie ne m'effrayait pas. 
Mais en sortant du magasin j'ai vu 
Lude qui m'appelait et mo demandait 
où j'allais rt'un temps pareil. .Je lui 

- Xe pouvaiti·t11 m'envoyet· un moF 
. fe l'aurais eu i·o 111ali11. 

- ~!ou p1J1·0 ét:.it parti cliez sa 
siuur à Fréderiv1· .. l'aurais pu passer 
la journlio ar(·c vou ;• niai:-> chez Ua­
milll', ils SL' ~ont e111parès do moi. ,Je 
n'avais au 1 ·uno rni:-.un pour refu::ier de 
rester 8\'0C eux .. Jo n'<n pas eu Io 
tempH <l'im· ntar un motif .. J'étais pa­
ralysée, ~t jo suis :-;i 1ualhabile ;i. 111011-

tir. 
- Ue sera toujours com1110 c0la, 
- (}\'St l.L force de~ c·hosA:s. 
- Que faire contre l11ie'! ajoua-t-il. 

ki l'on doit vivre set.in l'idée qu'il 
com hmt th: do111101· de soi et non se­
lon son <'mur. <iuellu laR8itu1le ! 

- J 1 est impo>sibl du faire autro-
1nent. 

-_Jnsqu'à ce qu'on crè~e de regt'Bt 
et de mélancolie. Ecoute. 

Il saisit la jeune fille par les épau­
les. 

(d suivre) 

Sahibl: G. Pr-mi 

Umumi ne~riyatin müdilril: 

Or Abdül Vehah 

Zc.llitch 31radcrlcr Matbaul 


